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Le “Patriote” est lu. chaque 
semaine par plus de 30,000 
personnes 
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Le prochain 


treferendum 


tatchewan auront à se prononcer sur uñe question importante, celle 
L Ja prohibition. ne | | 
de bu effet, le vote du 16 juillet prochain davra faire connaître 
dairemeut si la majorité de la population est pour ou contre la pro- 
ue + : . : < ‘ | 
hihition, 


: t 8 0 
Done. chacun, homme on: fémme avant droit de vote, a aussi 


je devoir d'exereei ce. droit. C’est une question qui exige:vatra ré- 
ponse, et cette réponse vous devez la donner-au meilleur de votre con- 
naissance en déposant votre bulletin. _ | 

Le tenue d'ünreferendum dans la, province est une grosse dépense 
qui est finalement soldée ‘par ghacun des, contribuables. Pour que 
cette dépense He 801 DAS UN gaspillage en pure perte, chaque cito- 
ven est tenu d'expr 


imer son opinion. - ; 

Dans la circonstance, le vôte que vous donnez est un jugement 
air nue question de. principe, c'est pourquoi il revet une importan- 
encore plus grande que lorsqu'il s’agit de choisir dans nne élec- 
tion à lu fois entre les mérites de divers programmes ét les mérites 
de divers candidate, L 
fois sontenir 11 MATVAIS programme ; ou Inversement, une honne 
ange peut avoir pour porte-dräpeau un mauvais candidat; ce qui 
send le jngerhent plus compliqué et plus difficile, ., : 

lei ete difficulté n’existe pas. T1 s’agit uniquement de se pro: 
noncer sur un principe, mais il faut évidemment le faire avec nnè 
raison velairée, L , , 

Si l'on vous demandait: Etes-vous pour ou contre la Tempé- 
san?" voire réponse serait vite donnée. Personne ne peut être 
contre le prineipé de ln tempérance, car la tempérance est une vertu 
chrétienne, et même celni qui. manque à la iempérance, par entrai- 
nement où par faiblesse, sait bien qu'il fait mal, et qüe par const 
quent il doil se-repehtir et se ‘corriger. La voix de la conscience ne 
trompe pue: elle dit à chacun qu'il faut pratiquer la tempérance par- 
de que ht tempérante est-nne vertu et l'ivrognerie est un vice, 

Mais lprohibition n'est:pas là même chose que la ternpérance. 


à vertainex sodtes protestantes: c’ést d'avoir-confondn ces deux cho- 
sa, et en voulant supprimer un abus d'en avoir créé un ‘plus grand, 
come l'expériencé de: quelques années dir soi-disant régime de pro- 
hibition l'ont clairemént: démontré. ° Ce | 

“Le pringipe dela prohibition .eft'dohe an principe faux, on eû 
pulation peut ‘être rendue vertueuse par une 


quil préterid qu'ung, popn 


snple réglomentalior taf” ‘L'Etat doit aider: les: citoyens dans 
he atique des val 8," il: doit supprimer : dans-toute la mesure dti 


vosdble les cuisse de désordres: ilne peût passe subetifner à ln vert 
elle-même, - 
pérance, … EE etettifitgern même ses enfants à pratiquer l’ahstinen- 
ce fatale de tuto ligiieur eniffhnte par vertu : elle ne: demandera ju- 
mais À l'Etat d'hifiqser cette abstinenee à tous. les citoyens par des lois 
qui dépassent les pouvoirs de PFtat. oo 

A a question du referendum:" “Etes-vous pour la pfohibi- 
tion? réponse est elaire:— Non, nous catholiques nous sonimes 
pote la temipérdnee”. “Et c’est -ce qui nous dirons par notre vote. 

+ + 

Mais il v à une autre question dâné le roferendunm sur laquel- 
le nous devrons aussi nous prénoncer. 7 5 

À supposer que 1x prohibition: soit. abolie, comme il semble {out 
péhable qu'elle ‘le sera à la majorité dés votes. l'Etat a le devoir 
d'établir me sage. réglementation de la vénte des liqueurs. C’est 
FL droit et un striet devoir Qe PEtat pour le bien et la protection de 
à fucleté, ‘ - ' ‘ | 
D deux avstèmes sont proposés: (a) Vente exelnsive de toute 
liqueur par le gouvernement, (b) Vente aussi de la bière dans des ia- 
vernes licencites, it L o e ‘ 

Le jrineipe qui doit-fous guider iei est celui du bien général 
2 de la prévention des 4bus toujours si faciles et: si déplorables dans 
Je émnnerce des liqueurs. Mt, ‘ 

U'est reconnu que le contrôle exclusif du gouvernement dans 
Ja vente des liqueurs est le meilleur système, {1 supprime l'intérêt 
‘Péonnel lequel est la source de-tant de désordres, et constitue nine 
bétpétuelle invitation à l'ivrogncrie sous le régime, des buvettes et 
de hôtel: licenciés. Par ce” contrôle exclusif. la liberté du cito- 
Yen de se proënrer dos liqueurs ‘saines est sauvegardée sans offrir 
lon: les inconvénients du régime des liéences. 4 "7 ". 
Pour rien au monde les. gens sensés ne vondraient revenir: à 
Ag, Me régime des buvottes.. Or, le second système (elanse b) por- 
Jtlant ht sente de la bière dans les tavernés! icencices” onvrirait 
hien vite Ja porte à cet abus. 
ent do ei en 
re ne] o 1 { ç 8 6 octeurs sest prononcée contre la venie de la hiè- 
foi Je h puemnes licentiées.. :Nôns croyons que la. Saskatehewan. 
NT ; en Agde même, I nous paraïl regrettable que la 
à côté de crane Rommande aux électeurs d. inscrire. leur croix 
soin. CHIUSE (b) tandis que c’est ln elause (a) qu'il faudrait 
Dernicre 


tion en volant Pour. Ta elanse, (a) de l’autre question, 

Coct-à R ré contre In vente de Ja bière'dans les tavernes, 

k peine Le semarque: il ne faut pas oublier ‘que’ la ‘fénonse à a 

Léon p, LME CElos-Tous en ‘fayeur de la prohibition?” est 
Cle à la validité du‘ bullétiri. DS , 


"+": A4". Auclair O.M. I 


= 
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remarque: il ne..l'añt-pae oublier .que la réponse à la 


; __—— "AE uclair, ( 

: La Colombie Anglaise 8ep= | coiver, Victoria, New  Westmins- 

POse à la vente de la bière |". et<Kamloops. 0 

fu verre . | Le Synode angcan.et le pro- 
Vancouver Par à n-Voie dé. .." .chein referendum 

SIT Le Synode anglican à sa séance 


de" jeudi “dernier à 
fait sienne la résolution de la 


1 plecteurs de Ja 
: MISE, au referen i s’ 
A © . 
NU en même te “que Le detiors 
! Hénérales, : i 


la bière au verre soûs. 
tr lu gouvernement. 
trent quenorts du plébiscite mon- 
LL etee A Droposition à été re- 
Eune forte majorité à Van- 


à Frince-Albert 
Con- 


F. AUCLAIR, OM. Directeur 


Re D A ee a one 


Cat dans trois semaines exactement que les électeurs de la Sas. 


Dans yne élection, un bon candidat peut par- |. 


Nous avuns eu l'occasion de le dire déjà. €Ce que nous reprochons’ 


en Colombie Anglai- | 


SI 


ere pe mere premreeveser-euemnenees 


: LES NOUVELLES 
| CHEZ NOUS ET AILLEURS. 


FRE, 
Un ouvrage de “Lise” 
Plusieurs lecteurs nous écrivent 
qu'ils goûtent beaucoup les chroni- 
ques de “Lise” dans le journal, 
De notre côté,. nous avons une 
bonne nouvelle. à ‘leur communi- 
quer'; c’est ,que nous faisons venir 
un certain nombre d'exemplaires 
du gentil volume “Feuilles éparses” 
que “Lise” publiait à l'Action fran- 
caise, en 1992. C'est un recueil 
qui fera leurs délices. Qu'on $e 
hâte de nous en faire Ia comman- 
de dès cette semaine, car le nombre 
est limité. Le volume vous sera 
expédié franco sur réception de l« 
modeste somme de 75 sous, 


en". 
Les prit du concours du ca- 
l téchisme 
ECS 

Le concours de catéchisme ür« 


ganisé pendant le mois de ‘mai par 
M. Pabbé Gagnon, ‘visiteur des é- 
coles du diocèse, a été couronné 
d'uir très bean succès, Toutes les 
écoles catholiques et tous les cou- 
vents y ont pris part, : | 
. Sa Grandeur ,; Mgr Prod'lomme 
ne s'est pas adfessé inutilement au 


sens religieux de ses onailles. Tous 
les fidèles se sont intéressés À ce 


concours, non soulement parce que 
la plus haute autorité morale du 
nord de la province en avait arran- 
gé les détails et fourni les récom- 
penses, Mais aussi‘ parce qu’ils 
comprennent Pimportance  souve- 
raine du catéchisme. Bien. con- 
naitre sa religion, c’est posséder 
plus belle et la plus nécessaire des 
sciences, Les parents se rendent 
compte que Ja plus enviable dis- 
tinction apportée au foyer par 
leurs enfants d'âge srolaire, c'est. 
celle : de ‘ l'instruction “religieuse, 
Ce premier concours, si conso- 
lant pour les organisateurs," et pra- 
metteur’ d'une magnifique efflorai- 


L.'Eglise.a.toujours prêché et prêehera toujours la.ten…. sonde’ catholiques instrgits el'con- 


vaincus, fait bien 


augurer pour 


ceux'qui suivront an cours des ane: 


nées à venir. 

Les élèves de catéchisme avaient 
été divisés en deux classes pour 
celte épreuve: ceux ‘du cours su- 
périeur et ceux du cours primaire. 
A chacune de ces ‘deux catégories, 
Mgr Prud’homme avait donné une 
médaille d'or comme prix à lPélè- 
ve qui aurait le qnicux réussi dans 


Î 
ë 


chrétienne. 

La médaille d’or du cours suné- 
rieur a été méritée, pour la plus 
haute moyenne obtenue à er dou- 
ble examen, par elle Yvônne 
Schmidt, du couvent des Soeurs de 
la Présentation de Duck Lake, 
Melle Schmidt est Ia fille de M: P. 
Sehmidt, agent des réserves indien- 
nes du district de Prince-Albert, et 
la petite-fille de M, Louis Schmidt, 
i secrétaire d'état du gouvernement 
provisoire. de Riek. | 

La médaille d'or du cours pri- 
maire a été décernée à une éléve 
de l'Ecole Séparée de Prince-Al- 
bert, Melle Marv Revnolds, fille de 
M. J. A. Reynolds, gérant de la 
Banque de Commerce. " 

La présentation des médailles a 
été faite dimanche soir au soubas- 
sement de la cathédrale, , ‘.. 

. Aux deux heureuses lauréales, le 
“Patriote” ‘offre ses plus chaleu- 
reuses félicitations ! 


Pour encourager l'étude d 
français 


} Association: d'Education du Ma- 
nitoba a inauguré l’an dernier une 
mesure très pralique pour stimn- 
ler l'étude du français dans les é- 
coles primaires en instituant un 
concours entre toutes les écoles 1 
en décebnant des prix aux élèves 
les plus méritants. : 

Le concours de cette année, dont 
les résultats viennent d’être pu- 
bliés, marque un progrès sur celui 
de l'an dernier quant an nombre 
des concurrents qui s’est grossi de 
plus d’un millier, À. 
| C'est le bon mayen poyr enrou- 
ner.au francais la place ‘qu’il de- 


mm 
l'exemple personnel et le sacrifi- 
| ce. Ù - 
Au sujet du prachain  referen- 
dum, le Synode est d'avis que l'a- 
doption de la cliuse (b), vente, de 


rait le régime néfaste de Ia buvet- 
te, | . 
On sait que Poninion des angli-' 
cans est divisée sur la quéstion de 
la prohibition, Le: bishop Lloyd 
de Prince-Albert est en favebr de 
la prohibition ét le bishop du sud 
de la Saskatchewan y est ounosé, 
La résolution tient compte de ces 


% 


l'examen oral et écrit de doctrinet 


aussi vibr 


rinage veutént élever à _ 


Pétat de la pauvre malade, 
la bière dans les tavernes, raméène- pi N 


ee TS 


 PRINCE-ALBERT, SASK., . Mercredi le 25 juin 1924 


dm ne 


vrail aVoir sur nos 
scolaires. 
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Le Pèlerinage de St-Laurent 


Drogrampies 


Mgr Prud'homme «à dû retarder 
d'un jour, cette année, In date du 
pélerinage à Notre Dame de Lour- 
des de St-Laurent, Le 16 juillet 
est Ja date traditionnelle: du pèle- 
rinageÿ mais à cause du plébiscite 
des liqueurs qui a été fixée du 16 
juillet par le goivernement provin- 
cial, le pèlerinage sera remis ant 
lendemain, le 17. 

Que chacun se 
à ses amis ! | 

ka Sainte-Vierge sttemdt encore à 
ses pieds des milliers de fidèles qui 
viendront chantef &es louanges, Ini 
répéter l'expression de leur amour 
et recevoir.les bénédictions de son 
voenr maternel: ; 

Votre voix manduera-t-elle à ve 
concert que le diocèse adresse à la 
Reine du ciel? N'avez-vous rien 
à dire à Ja meilledre des mères ? 
N'avez-vous aucune grâce à obtel 
ni? N'avez-vous ateun merci À 
hi exprimer pour loutes lés l'a- 
veurs dont celle vous à combhlés ? 

pH .Sainte-Vicrge vous appelle 
tous à Saint-Laurènt. lu 17 juillet, 
Son coeur, ‘plein?dé miséricorde, 
ne demande qu'à ‘Vous bénir: et si 
les miracles ne se font pas plus 
nombreux, c'est que nous ne su- 
vons pas les demander uvee une 
foi assez foïte ef une confiance 
assez filiale,” LU" 
- Des travaux’ “"cônsidérables ‘ont 
été exécutés’ pour embellir le sanc- 
luaire, pour capter l'eau de Ja 
grotie et en rendre.le puisage plus 
facile aux pèlerins. La maison c'es 
missionnairéæ a été Yinie ct remise 
complètement. à neuf: tellement tl 
est vrai que'la piété des fidèles, ct 
le zèle du dévoué :gardien du: pèle- 


le dise et le dise 


un monument digge,de lour Mère 
foi. À, 


bee 


du ciel, et digne HR 
D  —— 


mb 


Unë guérison: miraculeuse à 
St-Lauren 


solatrice des «ffligés, 
malheureux, la, trés Sainte Vierge 
Marie, n'oublie, point ses enfants 
de la: Saskatchewan dans Ia distri- 
bution de ses faveurs, ‘ | 
“Du-haut de son trône d'amour de 
St-Laurent,,encore que trop mocdes- | 
te au gré de..notre piété filiale; No- 

tre Dame de'Lourdes accueille cha- l 
que année avec la plus maternelle 

tendresse tous ceux et celles qui 

veulent bien lui apporter leurs pei- 

nes à consoler, leurs misères à sou- 

lager, leurs plaies à guérir et Jeur 

coeur à purilier. 

Chaque annee 14 Vierge de St- 
Laurent opère des miracles, de 
grands miracles, qui restent la plu- 
part du temps ignorés du publie, 
mais qui en sont pas. mojns Ja 
signature du ciel, l'approbation so | 
lennelle divine du pèlerinage, fon- 
dé jadis par Le vénérable Péère 
Fourmont, O.M.I. 

Le pélerinage du 16 juillet 
a été marqué par une guérison ex- 
traordifaire, attestée sous serment 
par les parents de Féeureuse bé- 


néficiaire des faveurs: marinies. | 


Mme Arthur Quesnel tte Henri- 
bourg, Sask., mère de six “enfants. 
et souffrant depuis un an et demi 
de‘la maladie de Bright, a été gné- 
rie instantanément et ne s'est plus 
ressentie de son mal depuis lors. 

Malgré de grandes ” souffrances, 
qui lobligeaint à garder presque 
continuellement le lit, Mme Ques- 
nel,  désespérant des moyens hu 
mains pour -recouvrer fa santé, dé- 
cida de s'adresser à Ja Reine du 
ciel, et fitle voyage si pénible pour 
eHe de St-Laurent, 


heures du jour jusqu'à midi, à 
l'autel de la grotte. | 

La Sainte Vierge voulait sans 
doute éprouver sa foi et mesurer 
la. constarice de celle qui implorail 
sa guérison. La foule des commu- 
miants défile devant elle, Les chants 
succèdent aux chants, les cérémo- 
nies de la grand'messe se dérou- 
lent .dans toute leur splendeur, et 
toujours point'de changement dans 


. Après diner, la procession aux 
voix et aux couleurs. innombrables 
s'organise," le Dieu du tabernacle 
se rend au reposoir, -d'oit il bénit 
les ‘flots pressés de son peuple, à 


Senoux sur Pherbe, dans lun des 
plus beaux décors naturels que 


- Ellé assista, entourée de sa fa-, 
mille, à toutes les messes qui se 
sont dites, depuis Îles  premiéres 
l'on puissé imaginer: les "NES . 
reforment, les Ave et les eantiques 
reviennent au sanctuaire toujours 
ants, aussi pleines de foi 
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01 d'amour, cependant que tes, ma- 
lades ont êté rassemblées au pied 
de l'autel, sur le passage de Jésus- 
Hestie. Mais voici le moment «o- 
lennel entre tous, où In voix de 
fous. les pèlerins ‘sé fait une et 
puissante, pour mieux porter jus- 
qu'au ciel ee cri de la détresse hu- 
maine: Seigneur, guérissez nos 
malades; failes que je vois; faites 
que fentende; faites que je mar- 
che !” , 

C'est ce moment-là que Notre- 


Dame de’ St-Laurent avail choisi 
pour récompenser la foi vive ot 


touehante de cette famille éplorée, 
Mnie Quesnel sentit que son mal 
Vavait laissée, que ses souffrances 
avaient disparu pour ne plus reve- 
nir, ot e'est le coeur rempli d'une 
indicible reconnaissance envers In 
très Sainte-Vierge qu'elle fit part 
de son bonheur à ses parents el «- 
mis. 

Elle élait si heureuse qu'elle 0- 
sait à peine y croire elle-même: ve- 
pendant douze. mois se sont écoulés 


depuis cette grâce insigne et le 
mieux Wa fnit que s'accentuer, . 
Puisse  Notre-Dane de Lourdes 


de St-Laurent être hénie et hono. 
rée davantage pour sa tendresse 
malernelle, el puisset-LHe nussi 
multiplier ses miracles ofin de re. 
nonveler l'expression de ses Jouan- 
ges sur les lèvres et sous In plime 
de ses fidèles eufants de la Sas. 
katchewan, 

Ainenons nos malades, lous les 
malades du diocèse: plus nous de- 
manderons el plus nous recevrons, 
Mgr Brodeur remercie TUni-. 

versité d'Ottawa 

Ottawa À la séance de fin d'an- ! 
née de PUÜniversité d'Ollawa { le! 
grade de docteur en droit a été 
conféré à SG, Mgr JE, Prad'hon- 
me, évêque de. Prince-Albert el à: 
M. Joseph Daoust, de Montréal: le 
grade de  docteur-és-lettres 4 M 
Fhomas  O’Hagan,: publiciste. 


Prince-Albert, 


représentant Mar 
Prud'honine, à 


remercié lPUniver- 


sité. de. l'honneur qu'elle fait à son Loañids ot attaqué comme chef de 

Î É u 
ques qui par ma vois vous rémer. [qui en sait davantage si l'état de 
se | béparation . milituire de l'Allem- 
sentent par vous grandis ei appré- fgne que tout uulre, et dont des opi- 
nous! hions sur ce point 
est partieutièrement chère ef à plus sHutre vers cette eonfianee mutnel- 
Cest elle qui na formé le nécessaire à une réelle conciltu- 


évêques “Ce sont 42,000  catholi- 


cient, dit-il. Ces …Caiholiques : 


viés, Université d'Ottawa 
d'un titre, 
Pâme de ces missionnaires qui 
nous ont précédés dans l'ouest et 


. 
‘a 


ve 
# 
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son premier vote de con- 
fiance 


Paris— La chambre na voté con- 
finance au prografime polilique du 
nouveau enbinet Herriot. par 313 


o4, 


Le Sénat à choisi pour président 
M, Justin de Selves à une maorité 


de 17 voix contre M. Bienvenu- 
Martin qui était le enndidal de M 
Herriot. ", . _ 
"Voici la constitution définitive 


du cabinet Merriot constitué entit- 
rement dévadicauxs où de radicauix- 
socialistes, sauf le général Nollet, 
ministre de la guerre qui n'appar- 
Dent à aucun parti Ces radienus 
appartiennent cependant à l'été. 
plus modéré du parti. 


MINISTRES 


ministre et Affaires lS- 
trangéres— M. Hendot, Justice 
M. Ronoult, Finances-M, Clémen- 
tel. Intérieur -— M, Clihutemips. 
Guorre—Général Nollet,. Marine 
M, Dumesuil, Travaux Publies — 
M, Peyiral, Connerce-Al. Rev- 
ualdi, Agriculture-Al  QuiebDr, 
Instruction  Publique--AMt, Francois 
Albert. Hygiène et fPravail-. M. 
Justin Godard, : Colonies--M, Da- 
landier, Pensions, Édouard Bo- 
viur-Lapierre, Régions libérées — 
M, Victor Dalhiez, 


SOUS SECRETAIRES 


- l'ostes et Télégraphes—M. Picrre 
Robert. Marine Marchande-- M, 
Léon Meyer, Aviation-M, Linrent 
Eynac, Instruction 
M, Movo CGiaffeii, 
Le choix du général Nollet con- 
me ministre de I guerre est quel- 
que peu énigmatique pour'les eriti- 
ques politiques. Ces derniers ob 
servent que, quoique ln 
du nouveau cabinet ait été donnée 
comme devant être 


Premier 


entre 
les. Alle. 


sera 
que 


ière «de Ha 
mains d’un 


sure 
tonne 


li inission militaire inlernlliée, 
ne 


tion, . | , | 
Les amis de M. Heriot déclarent 


Cest sur leurs pas que nous mar. [que le général Nollet a été choisi 


chons. Par son cours bilingue PU- {dans le but de faire comprendre 
aux Allemands que, quoique dési- 
reux de conclure un nccord unit 
vn- 
tend assurer Be sceurité de ln Fran 


hiversité forme les 
nous avons besoin, 

“Placée à Ja lroûtiôre entre l'esl 
el l'Ouest l'Université d'Ottawa est 
la première citadelle vers lhquel- 
le se trournent nos regards. pour 


hommes dont 


recevoir le mot sauveur,” 
Mar Brodeur qui a passé une 


cotiple de semaines dans sa famil- 
le sera de retour ces jours-ci 
Prinee-Albert(. 

aime + 


Le grève des postes 


, ne = 

Ottawa La grève des postes qui 
s'est déclaré jeudi soir et qui a me- 
nacé pour un moment de s'étendre 
à tout le Canada s'est pratiquement 
terminée samedi matin, lorsque le 
Solvernement à fait savoir que 
les postiers qui ne se remettraient 
point à Pouvrage aussitôt seraient 
ravés des cadres du service éivil 
ei vemplacés par d’autres, 

Les posticrs de l'Ouest ont rofy- 
sé de prendre part à lu grève, Cest 
à Mronto ct à Montréal que la grè- 
ve 4 réussi à se maintenir le lus 
longtemps. Les  postiers qui se 
sont constitués en syndirat, trou- 
vent-que leur. salaire fixé par Ja 
commission du service civil. est in- 
suffisant. ° ‘ 


Un emprunt de 300 millions 


Oltawa— Le gouvernement fédé- 
‘al se prépare à Mncer un emprufit 
de 400 millions pour pourvoir au 
remboursement des hons de la vice- 
loire et de diverses autres échéan- 


ces, 
Le Ministre des finances Robh 
doit présenter cette mesure pro- 


dhainement,, Qn ne sait pas enco- 
re si tout l'emprunt se fera ay Ga- 
nada, 


Les élections du Sud.Africain 


“ : 
Capetown — Le gouvernement 
Sinuts a été défait aux électings gé- 
nérales de mereredi, par le parti 
nationaliste allié au parti. ouvrier, 
sous le direction du général Hert- 
208 qui sera le prochâin premier 
ministre, to - 
Les deux combinés ont une :najo- 
rité de 29 sur le parti ministériel, 
Le premier ministre Sous, à ° c6té 


défait dans son comté de Pretoria, |. 


mais déjà une douzaine de dépu- 
tés lui offrent teur siège’ nour ‘ri 
permettre de revenir à la Chambre, 
Le_général Hertzog est opposé à 
l'impérialisme. a .. 


È 


F 


fdant que ceux qui 
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. PELERINAGE DE LIAI 
Nos ‘ Magnifique Prags nine de Ré 
E | . . em, 


ble, le nouveau gouvernement 


ce 
‘ : 
fes 2m + © + en: - 


Un beau chahut après l’élec- 


tion de Doumergue 


ü . Versailles— Los journaux rap 
portent que Péflection de M. Dotr- 
merauc à la présidence de 11 Ré- 
con- 


publique na donné lieu 4 un 


cert étrange, 


Les partisans du nouveau prési- 


dént lacclimérent à outrance, pen- 
avaient 
our M, Painlevé: erinient et trai- 
taient Jeurs 
La droite, pour mettre le comble 


au tapage, cria “Vive Ia Répubti- 


que”. Les  commrinistes répondi- 
rent par “Vive les Soviets”. En- 


fin de compte Jes rouges entonnè- 
rent l'Internationale et le reste de 
l'assemblée s’efforca detes enter- 
ver en chantant “La Marseillaise”, 
Ces centaines de voix clainant deisx 
hymnes tout à fait opposés for- 
imaient dr concert étrange ct ter- 
rible, : ‘ . 

7 EN . Le usremmpens) 

à ! LE { 

Ca commence bien ! 

Le nouvean Premier ministre de 
“rance à caractérisé d'un rail le 
régime qu'il inaugure, en const 
crant les prémices de $on rôle of- 
ficiel de chef Etat à faire Papo- 


théosé ‘du sinistre et malodorant 
Emile Zola, qu'il a cyniquement 
proclamé patriarche du nouveau 
parti régnant, Dans. nn discours 
pour Île dévoilenent d'un  monu- 
ment à Zola, Herriot a déclaré: 


"En participant à cette cérémonie, 


le gouvernement veut prouver que 
lés hommes qui le composent ont 
gardé “le souvenir. de leur origi- 


ne”, Voilà qui évoque uñe géné- 
se aussi peu propre que peu rassu- 
rante, . 


a cn nae ce 0 à meme 


% .. | 
. Une collision en mer 


St-Jean-Terreneuve— Le paque- 
bot “Metagama” du Canadian Pa- 


-cifique, est venu en collision avec 


un vapeur du 
brouillard, , 

HE y. avait 700 passagers ‘4 bord. 
. Le “Metgama” a pu se rendre nu 
port, sans que les passagers afént 
eu aucun mal, mais ils ont été ter- 
riblement effrayds, Le sang froid 
des officiers a prevenu un désas- 
tre. —" [° 


italien au milieu 
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Baptise 


Ü 


Saint-doan- 


Modèle de force chrétienne 


Jean s'avance avec Pesprit et la 
vertu d'Elie. Voyez un autre trait 
ressemblance entre ces. deux 
Une femme, d'impie Jé-- 
#abel avait perséeuté le prophète; 
une femme, l'infñme  Mérodiude, 
objet de Ja passion d'Hérode, at- 
teinte au coeur par le mou Heet di 
Préeurseur, réyssit eufin à le jeter 
en prison, 

Gel honune puissant en ceuvrei 
Let on paroles, le voilà condamné à 
J'inaction, au silonce, Mais qu'il 
fait bon contempler cette  vigou- 
reuse nature toujours noble, . lou- 
jours ealmne, toujours indouuable 
dans sa prisénuft Est-ce bien une 
prison ? Si Sénèque a ou dire quil 
n'y avait pas de prison où sedtrou- 
vait Socrate, que dire de saint St- 
Jean-Baptiste ! ot, 

Mais on peut monter encore dans 
la vertu de force. Plus haut - que 
la: prison est In mort, Lan subir 
pour Jésus-Christ est la suprèime 
victoire de In force chrétienne, 
Cette gloire ne manquera pointau 


hommes, 


Précursour, Sa enptivité va se: ter- 
mines par fa mort, Ft quelle 
uiort ! ‘ 


Les martyrs donneront leur ‘vie 
aa 


inodète, 
ot, par delà, les inénarrables spleu- 
deurs de a gloire; Jean-Baptiste -n’9 
pour horizon que tes inuss de son 
enchot, et la mort glacée, polgnin- 
te, terrible qu'il endure, hui sert 
de passage, nop à la lninière ‘ide 


ainbs 


1 rl 4 


gloire, mais aus layers : nvent 
des Himbes, AT 
te mort? Oui: Cest qu'elte, soit fe 
urix d'une songe Le Qiest aie: éet 
homme si gite RTE 


| Hyle, sit sn- 
torifié à une cn à une fume 
Li eranté, Que 


= 


le lgnoniuie-dañs 
la cruauté, ‘ 


La vigueur des jugements de Didu 
sur dui est sans doute épuisée, Eh 
bien, nou: un dernier rit y maû- 
que, de trait le plus acéré pour Île 
coeur si généreux du Préctrsenr: 
l'absence de toute consolation de la 
part de Jésus, du Messie qi'il a, an- 
Mmoncé au monde, À saint Pierre 
endormi dans a prisons au milieu 
des gardes, Jésus envoie un ange 
pour Je délivrer, : Saint. Etienne, 
trainé au supplice, voit les cieux 
eul’rouverts el Jésus dans In gloire 
à la droite de son Père, Pour Jean- 
Baptiste, rien, C'est une nrort obs- 
cure, ignominicuse, sans ‘consola- 
tion, Pas un mot, pux une demar- 
che de Jésus, Le Sauveur est là- 
bas, sur le Thabor, dans les splen- 
deurs et les joies de la Transfigu- 
“ion, pendant que son précurseur 
dans les ténèbres d’un donjon. tend 
le cou au glaive du ficteur d'Héro- 
de _ 


Ü 
Les conseils de Dieu sur les 
saints sont toujours étonnants, mi- 
rabillis Deus in sanctis suis, et 
combien ses pensées sant éloignées 
des nôtres! Îlest à croire qué par 
cette conduite surprenante, Dieu 
voulait, nous donner en saint fean- 
Baptiste le parfait modèle de la for- 
ce chréticnne, qui a son plus vi- 
Houreux essor dans une mort cru- 
Sifiante, et sans éclaireie du vôté 
du ciel, Dieu le Père abandonne- 
ra son Précurseur ‘dans les fers, 
Une-réflexion pratique pour ter- 
minor, ‘ 
Vous voyez dans un jardin une, 
eau jaillissante. Vous vous deman- 
dez: Où est la force motrice, où et 
le pauvoir qui darde li-haut cette 
gerbe splendide? Nous venons 
admirer les élans de la force dans 
l'âme de Jean-Baptiste, Quel est te 
secret de cette foPee, Le, pouvoir 
moteur ? Toute puissance, toute 
force vient de Dieu, H est l'ouvri- 
er, Phomme est l'instrument. Plus 
 s'ouit à Dieu, plus il participe à 
sa force. Jean le Précurseur n'a 
été si prodigieusement fort que 
parce qu'il «à éfé exactement lins- 
trument de Dieu, . 


Demandons en la fête du glo- 
rieux patron que FEglise nous a 
donné, cette union divine, princi- 
pe. de force, afin que chacun ‘ de 
nons, dans sa sphère et suivant les 
occasions que la Providence lui 
ménagera, soit un précursedür 'au- 
près de. ses frères, un aide pour 
l'Eglise et la Patrie, un ouvrier .en- 
fin de la plus grande gloire’ de 
Dieu, pesé 


“Edouard LECOMPTE, 8,-J. 
(La Vie Nouvéllé) 


: ‘ PT UE 
Peut-on ajouter à l'âpreté dE 


fe 


eme mn eee 


‘Bureau d'Information Religieuse 


Sous: ce titre, le “PATRIOTE"” publiera des réponses aux questions 


qui lui seront 
1.—Toutes 
(Le nom des auestionneurs ne, sera 
2.-—Les questi 
portant à la religion, 
3.—Les questions 


adressées par 8es lecteurs, aux conditions suivantes! 
les lettres vosant des questions devront être signées. 


pas publié.) 


tions ne devront porter que sur des choses se rap- 
et être faites dans un but de sincère information. 
devront être claires et aussi précises que possible. 


4,…e journal se réserve le droit do ne pas répondre aux questio!is 


oiseuses. 


ñ—Autant que possible, le journal : 
les questionneurs ne seront: donc pas dé- 


l'ordre de leur réception; 


répondra aux questions dans 


couragés si par suite de lPabondance des matières la réponse à leurs 


questions se trouve différée. 


6.—Les questions devron 


 L'Evangile 
: Cl. IN Les Mages. 


4 Mt, I 1-12.) 


Après Ja naissance de Jésus à 
Bethléem de Juda, sous le règne; 
d'Hérode, voici que des Mages (ut), 
vénus de l'Orient, arrivèrent à Jé- 
rusalem. 

“Où donc se 


irouve, detian- 
daient-ils, ce Roi des Juifs qui 
vient de naître? Nous avons” vu 
son étoile en Orient, et nous son 
mes venus pour l’adorer.” | 

À cetle question, le roi Hérode 
fui, bouleversé, et, avec lui, toute 
la ville de Jérusalem. I fit assem- 
bler tous les Princes des prêtres 
{b) et les Scribes du peuple (e),'et 
il té pressa de lui dire en quel 
lieu devait naître le Christ. 

C'est, répandirent-ils, à Bethlé: 
em de Juda, Voici, en effet, ce qui 
a été écrit par le Prophète: “EL 
“oi, moindre, parmi les principa- | 
“les cités de Juda, car c'est de loi 
“que‘sortira le Chef qui doit régir 
“Ïsraël, mon peuple.” 

Hérode fit venir alors les Mages : 


de Pépoque où létoile leur était 
appatue, et les envoya à Bethlé- 
ent: | 
“Aîlez, leur dit-il, informez-vou” | 
exactement de l'Enfant ACID ct 
quand vous l'aurez trouvé, reve-! 
néz me tendre compte, afin que, 
roi ‘aussi j'aille l'adorer.” | 
Sur ces paroles du roi. ils parli-! 
rent, Et voici que l'étoile (e). 
d'il: avaient vue ec Orient, allait 
evañl eux, jusqu'à ce qu'étant ar- 
rivée au-dessus du lieu où était 
PFEnfant, élle s'y urrêta En reva- 
vant: l'étoile, ils furent transportés 
d'une joie extrême. 
. Étant/entrés dans la”maison, ils 
y trouvent l'Enfant avec Marie, sa 
Mère: ils se prosternent aussi el 
et l'adorent. OQuvrant ensuite leurs 
trésors ils lui offrent en nrésents: 
de l'or, l’ensens et de la myrrhe. 
Avant été avertis en songe de ne 
point revenir vérs Héraode, ils re- 


en sécret, s'enquit d'eux avec ul 


\ 
t être écrites sur une feuille à part. 


PR peer rl 


: A 4 sf 
ciens Pères de FEglise et mon- 


traient naturellement Île chemin de 
Rome, Pusev et ses adhérents ce- 
pendant ne voulaient pas de lu- 


nion avec Rome. Newman fit sa 
soumission à PEglise en {845 Son 


exemple fut suivi par un: grand 
noinbre de personnages distingués, 
entre autre, par Ward, Faber, Oak- 
lev, Manning, elec. Dans Pespace 


de quelques années, plusieurs mil- | dresser ce reproche. 
liers se convertirent, Mais Je prin-tie vais à 


cipal résultat de ce mouvement fut 
de dissiper un grand nombre de 
préjugés qui existaient ehez les 
protestants envers l'Eglise, 

Quel était le nom de Pie X avant 
d'être nommé pape ?— 


Avant son élection au souverain 
nontilicat, Pie X était connu sous 
le nom de Cardinal Joseph Sarta, 
Patriarche de Venise, Il fut élu le 
4 mai 1903 comme successeur de 
Léon XTIE 


en 
Lettres au 
. “Patriote”! 


1 ; 
Deux mots de réponse à Jac- 
ques Bonhomme, aux lon- 
ques oreilles 


Qu'il est donc difficile de plaire 
à tout le monde ! 

Vovez, par exemple notre Jac- 
ques Bonhomme, qui démunde à 
tous les échos, dans une lettre pu- 
bliée dans le Patriote, un conset|, 
qui puisse l'aider à se former une 
opinion sur cette question du 
Wheat Pool. Dans le but de lui 
rendre service, et voyant que per- 
sonne ne le prenait en pilié, je me 
permis de lui dire ce que je pen- 
sais de ce problème, Je ‘r'atten- 
dais à des remerciements,’ parce 
que enfin quand quelqu'un deman- 
de un avis il est de la plus élémen- 


tournèrent dans leur pays par un dir NE Us, ‘ 
autré chemin. taire courtoisie de remercier celui 
: | qui ie donne, Et bien! uon: il 


NOTES. , 

(a) Chez Iles Orientaux, on ap- 
pelait ainsi des hommes puissants 
dui se livraient à l'étude de Ia nä- | 
ture et de la religion. Lu tradi- 
tion nous apprend que les Mages 
de Bethléem étaient des rois ou 
‘chéfs de tribus. Leurs reliques 
sont vénérés dans la cathédrale de 
Cologne. 

(b) Les Princes des prêtres 6- 
taient les chefs des vingt classes 
sacerdotales, Is demeuraient à 
Jérusalem. 

‘e) On les appelait encore Doc- 
leurs de la Loi, parce qu'ils étaient 
les dénositaires el les interprètes | 
officielles des Livres Saints. 

(4) ne dit pas: de‘ce Roi, IH 
ne voulait pas lui donner ce titre, 
qu'il ne reconnaissait pas, 

. ee jen, diner 
“Réponses aux questions 


he va oo 


un 


Dans les messes de lère elasse 
avée diacre et sous-diacre, durant 
le Credo, le diacré quitte son sie- 
go et va l'antel, Que va-t-il faire? 
ÊEt veuillez aussi nous dire pour- 
quoi à l'Aguus Dei les prêtres s’em- 
brasserit, 


1. Le diacre va chercher sur la 
credehcé la bôurse qui contient le 
dorporal et va létendre sur l'autel 
äu dessus de la pierre sacrée, 2. 
L’âccolade et le bäfer de paix que 
Les prêtres se donnent à l'Agnus 
Dei signifient la charité dont teurs 
coëurs doivent: être rémplis et le 
désir qu’ils doivent avoir de com- 
imuniquer cette charité et  cctte 
paix, 


Notre curé nous a dit que ceux 
qui reftisaient de laisser leurs en- 


. fants communier avant 10 ans é”*| résultats, n'est pas 


taiont entachés de jansénisme. 
u'est-ce que, le jansénisme ?— 


. Le jansénisme est une erreur de 


. doctrine enseignée par Jansénius, 


. trer un plus grand res 
, Sâcremeñt 


évêque français du 17ème siècle. 
Sous le fallacieux prétexte de mon- 
pect pour le 
emeñt de PEucharistie, cette 
erreur éloignait les fidèles de ce 
“divin, sacreincht. Elle enseignait 
dé plus la prédestination absolue, 
c’est-â-dire que le Christ serait 
mort poüur un ecrtain nombre seu- 
lément, et que l'homme n'était pas 
complètement libre, . 


… Est-ce que “Mayeul” est'un nom 
.dè saint ?— 


* Oui, Mayeul est un saint abbé 
dont le fête est célébrée le 11: mai. 


u Qu'est-ce 
d'Oxford ?— 


“Le mouvement d'Oxford ‘est un 
mouvement commencé en 1833, par’ 
dun certain nombre de professeurs 
de PUnivetsité d'Oxford, en Angle- 
tèrre, Ces professeurs voulaient 
provoquer une réforme dans PE- 
Elise. établie d’Angleterre.  Pusey 
‘étr-Newimim en: étaient les, chefs: 
Ilstécrivirent un grand nombre de 
. baïhphlets ou  ‘“lracts” .et de là 
viént le nom de “Tractarians” qui 


que ‘le | mouvement 


«.% Jeui” fut. aussi” donné. Ces tracts 


‘étaiént en grandé' partie. inspirés 


| 


parait que j'ai mérité d’être :vOuÉ 
aux gémonies, ct dans une répon- 


se de deux colonnes, Jacques Bon-: 


homme, secouant ses ‘oreilles, fon- 
ce sur le petit “Moustique” qui. ne 


pensait que lui être utile, 


De quel crime ai-je donc pu me 
rendre coupable ? J'ai beau reli- 
re ma lettre au latriote, je ne trou- 
ve rien qui puisse nvattirer les fou- 
dres des avocats du Wheat Pool, 
Je n'ai rien dit ni pour ni contre, 
J'ai seulement conseillé à Jacques 
Bonhomme, puisqu'il n'y voyail 
pas plus clair que moi, d'attendre 
que d'autres plus intelligents, que 
nous deux en aient fait Lexpérien- 
ce, 

Mais enfin, Jacques Bonhomme, 
si vous ne vouliez pas de conseils! 
il ne fallait pas en demander (Je 
ne tutoie plus). Je ne voudrais 
pas mue faire atirapeér encore en 
blessant la susceptibilité de mon 
wontradicteur, 

Il aurait té mieux alors et plus 
franc, de dire ouvertement, “Je 
suis partisan du Wheat Pooi ct je 
refuse d'ajouter foi aux raisons 
apportées contre le. Contrat ou 
contre le Pool lui-même”. Noux 
nous serions mieux compris et 
j'aurais évité de donner un con- 
soil, qui, bien que: demandé, fut 
très mal reçu, D'autrd auraient 
peut-être répondu avec un talent 
supérieur au mien, et moi je n’au- 
rais pas sorti ma prose, 

Cest donc vous, Jacques Bon- 
homme, qui êtes responsable de 
cette ‘polémique, que vous . aviez 
soulevée vous-même, Laites donc 
un “mea tulpa” et n'accusez pas 
le Grain Exchange qui doit se sou- 
cier autant de vous que de moi. 

fais voyéz-vous celte finesse et 
cette délicatesse de_nrocédé ? M, 
Denis, qui, assure t-on, a signé le 
Wheat Pool, tout en craignant les 
bon à croire 
parce qu'il représente uné maisoi 
à commission— Bourdy est ugent 
d’élévateur en même temps que 
propriétaire: son témoignage est 
sans valeur, 

On ne. répond 
arguments, on essaie de les rendre 
suspeëts, Et me voilà à mon tour 
bombardé secrétaire de M. Le 
‘Gros, c’est-à-dire le capitaliste 
Mais enfin, Jacques Bonhomme, je 
ne vous reconnais plus, vous aviez 
coutume dans la conversation ou 
dans vos autres écrits, d’avoir un 
jugèment plus sûr: il faut que vos 
armoiries aient singulièrerment obs- 


Jcurci la clarté ordinaire de vos 


idées, L . . 
Il me serait bien facile de retor- 


È quer que les salaires payés par lë 
,] 


rain Exchange, sont certainement 
moins ‘élévés que ceux pavés par 
le, Cartel, en d’autres termes, je 
pourrais bien insinuer que vos ar- 
ticles sont loin .d'être désiritéres- 
sés et que la caissé du Cartel n’est 
peut-être pas étrangère. à. leur pu- 


blication. , “ 
C'est encore vous Jacques Bon- 
homme, qui .montrez le chemin 


dans eette  voie- bien dangereuse 
jour ‘beaucoup d'avocats du Whent 
oo!, mais je veux croire que vo- 
tre’ plume a devancé votre pénsée. 

Lion ‘nvacciise d'avoir, gaspillé 
beaucoup de place dans le journal 
pour dire bien peu de choses, Je 
puis assurer mon . contradicteur 
que ce genre de polémique est fort 


DS 


.| concerne, 
guère: à leurs: 


par l'étude des ouvrages des an-}] goûté des lecteurs, du journal, 


L su 


LENF EIRE 


% 


C'est si vrai que Je me demande | que proteetionniste canadienne d 
parfois si toutes ces. discussions | années. passées,: a été néfaste à l’in- 
qui furent toujours Jaïivées par les | dustrie agricôlé de notre pays. 
collaborateurs du Pattiote ne sont | ce trop fameux bill ne joue pas seu- 
pas uniquement destifiées à rendre lement sur les bêtes à cornes. 1 
ln. lecture du journal plus attra- | s'applique: aussi «sur Îles volailles, 
vante. les cochons, le,blé et plusieurs _au- 
Quoiqu'il en soit, je conseille à Îtres articles de production. Rien 
Jacques Bonhomme (encore un [axe sur le blé,.le droit d'entrée est 
conseil qui, je gagerais, va être [de 49 cents du minot. I fait ‘donc 
mal reçu!) de rcliré son dernier | perdre aux provinces de lPOucst 
article. H  s'apercevra que s’illdes millions de piastres par an, Ce 
veut bien en enlever toute la lit- n'est pas que le (iouvernement ca- 
térature fleurie qu’il! noùs sert, il !nadien ne se soit parfaitement, ren- 
aurait pu se résumer en une phra- | du compte combien la situation est 
se: “On ne nous fournit pas Ja! devenue précaire pour les éléveurs 
preuve que M. Bachelu a fait er- |A la suite du handicap américain 
reur”. Un point, c'est tout. : placé sur notre troupeau, IE à ‘es- 
savé de chercher ailleurs une plan- 


Je ne veux pas dire que Jacques 


D ac : pacs 

Bonuhonune n'est pos intéressant, se MID 

, eue + iche de salut en faisant ouvrir d'at- 
Ses théories que fai souvent cen- N en mais ses 


tres marchés étrangers, 
efforts n'ont été qu’en partie cou- 
ronnés do suécés. C'est ainsi que 
ilembargo placé en Angleterre sur 
le hétail vivaht canadien à été le- 
vé à la suite'de pourparlers longs 


tendu développer dans les milieux 
ouvriers, sont bien fttites pour ‘sau- 
lever les masses, mais Fon se de- 
mande ce qu'elles ont à faire avec 
le modeste conseil sollicité par ni, 


et que j'ai eu Ja malheuretse idée | +4 difficile: mais eelte levée a Ale 
de lui donner, Je waurais pas|i° Ie: mas € 


vé cette ance on ce: enlburée dé restriction toiles que 
evé cette tendance a s€ ila fine fleur ‘de nos animaux peut 
{seule obtenir des passeports. D’au- 
ire part le coût de Hransport par 
mer qui était de 97.00, par tèlé a- 
18 et 24 


mème rel 
garer du sufet principal, au point 
de ne pas en parler, si Jacques 
Bonhomme n'eût cru hon de m'a- 
, i En tout ais vant Ja guerre varie entre 
bref, ct je Pavenir essayer ‘ … ‘dans’ los témps  prêsents, Nous 
Il'est faux que les maisons ‘fai- | Pouvons ajouter que le groupe a- 
sant partie de l'organisation con- gricolg anglais fait toul. on son 
nue sous de nom dun Grain Exchan- | POUVOIR Hour creer des difficultés 
ge paient G ou 7.000 piastres par AUX exportateurs canadiens. ce qui 
an pour appartenir à cette 'sacié- décourage quelque nou CEUX-CI 
tè. . dans leur commerce d'outre Atlan- 
Et est faux qu'elles paient une ftique. . 
licence quelconque. Je ne doute! Certain se demandent alors pour- 
pas que M. Bachelu soit de bonne | quoi il n'est pas créé an Canada un 
Foi, mais s'il est sûr de la véraci- | grand centré d’aballage où la vian- 
té de son affirmatidh. qu'il nous!de serait frigorifiée, puis. à l'ins- 
apnorte les preuves, Ge n'est pasl!ar des Etats-Unis, de la Nouvelle- 
à l'accusé de prouver san innocen- ! Zélande et de l'Argentine, expédiée 
ec, mais à l’accusateur de prouver | ensuite sur les marchés curopéens ? 
son accusation, C’est un:principe Cela tient à plusicurs causes, à 
de droit. . D'abord il est reconnu que la 
Je me moque du Grain ‘“ŒExchan- | viande frigorifite ne jouit pas - 
ge autant que Jacques Bonhomme ‘sément - de. faveur publique. : L'ou- 
se moque de Sapiro, Ce que jelvrier comme le millionnaire pré- 
veux savoir, cest la verité  Jelfère payer plus cher ct avoir de la 
suis toujours prêt à écouter un ar-| viande fraichoment abattue, Pour 
gument raisonnable, mais je refn- | cette raison, sans savoir si la vian- 
se de me Jaisser leurrer par defde congelés pourrait être facile- 
grossiéres exagéralions ou par deliment écotilée, 11 construction de 
mirobolantes et irréalisables pers- | vastes étaplissements frigorifiques 
pectives. Jai dit et jr maintiens!comporterait certains risques, 
que fai autant de confiance dans! D'autre part, il faut nous habi- 
le jigement de ceux, que ie Con-liuer à l'idée . absolument exacte, 
nais et que j'estime, que dans Ce que nos anihaux engraissés an pâ- 
hi de persennes gli nvarrivent |{urage durant la belle saison, ne 
dun neu partout ct dont je n'avais | Sont pas prêts pour l'abattage. Ceux 
omis entendu parler auparavant. |qui sont vendus à l'automne sont 
Jai dit et°je mainties que la plu-| hour la: plubart dirigés vers les 
part de ceux qui travaillent, de-| Etats-Unis. où ils sont ensuite ré- 
nuis des somaines ct des mois pour | bartis pour’ fins d'engraissement 
le Whent Pool ne le font pas pour | harmi les fermicrs de Ta région que 
rien, Cette épidemie de dévoue-| lon est convenu d'appeler la “corn 


ment à la cause du fermier a pris 
naissance dans Ja caisse bien gar- 
nie dn Cartel, et cette: épidemie a 
été alimentée par la persnective 
attravante de magnifiques places à 
obtenir, Je ne fais pas de porson- 
nalité, ie ne parle vas pour Jac- 
ques Bonhomme. Je veux ätre 
plus charitable à son égard qu’il 
a été au mien. 

En tous cas le Wheat Pool, ça 
va @ire la ruéc au places, ét aux 
grasses prétendes. .Il v en, a t'on 
qui en ont besoin. C'est pourquoi 
j'hésite, “Mordu par un chien ou 
mordu par une chienne s’est tou- 
jours mordu pareil”, dit un vieux | 
proverbe, ct mia foi jaime autant 
laisser mordre les autres. Je ver- 
rais plus tard, à l'intensité de 
leurs blessures, si je dois les sui- 
vie ou non. 

Je regrette de n'avoir pas trou- 
vé dans la lettre de Jacques Bon- 
homme quelque chose pour me fai- 
re changer d'avis, | 

Je remercie M. Deschamps de 
son intervention courtoise, Je lui 
souhaite bon suceës dâns le Wheat 


présent, me faire mordre commeé 
par Île passé, J'ai lé très content 
de constater que M, Deschamps pré- 
tend que j'ai la. même maladie que 
beaucoup d'autres: Je ne suis donc 
pas tout seul. Gagnez la victoire 
M. Deschainps. Moi je suis de ‘a 
réserve territoriale, 

Quand à Jacques Bonhomme, je 
sais qu'il a la plume, assez facile 
pour me répondre, Ce est pas 
la première fois que jai le plaisir 


longues oreilles auxquelles il tient 
tant; chacun étant libre d'arborcer 
les armoiries qui résument 
ainsi dire les traditions et 1 
tère d’une maison. 


UN MOUSTIQUE DE L'OUEST 


0 Carac- 


Propos agricoles 


L’engraissement des ‘bêtes à 


n cornes 


Depuis que le bill Fordney-Mc- 
Cumbér a été mis en force par nos 
voisins du Sud, l'élevage des bêtes 
à côrnes est éntré, en ce qui nous 
dans une crise d’une 
-gravité exécptionnelle, 
de douane d'environ deux cents 
par livre, poids -vif, appliqué sur 
toute bête de bétail qui traverse la 
frontière “américaine an placé Île 
marehé canadien dans une situa- 
tion extrêmement difficile, alors 
que chacun sait que les, Etats-U- 
anis absorbaient et abSorbent enco- 
ré Ja majeure partie des bêtes à 
cornes élévées dans nos provinecs 
de FOuest. , 

. Le résultat de ‘Vapplication du 
bill Fordney a done été une baisse 
automatique de 2 cents. par livre 
sur, nos marchés, ces deux cents 
représentant à peu près le profit 


‘troupeau. : 
Il n'apparait pas en outre 


années. La politique : américaine 
semble vouloir demeurer protectio- 
uiste et. quand bien même les dé- 


Pool, inais je préfère plour lertemps l 


de le constater cet je le laisse à ses l 


qu'un éleveur pouvait: tirer de son|, 


qu'une | 
amélioration sensible puisse se ma- | 
nifester de ce côté d'ici plusieurs | rem 


belt” américain, , 
Comme nous ne possédons pas, 
malheureusement encore de “coin 
belt” canadiens. il nous faudra 
donc comnter. sur nos voisins du 
Sud pour. absorber notre surplus 
tout au moiné'iusqu'à ce que nous 
soyons organisé pour pouvoir pro- 
céder nous-mêmes À cet cengraisse- 
ment salutaire. L 
Est-ce à die à présent qu’il nous 
soit impossible d’effectuer par nos 
propres moÿeénsiée finissage de no- 
tre bétail à cornes? Dans l’Onta- 
rio et dans ccrtaines parties du Ma- 
nitoba il se pratique sur une assez 
large échelle, Dans notre provin- 


CE 


Cartes Professionnelles 


Des lôpitaux de Paris 
et de New York : 


“ Licencié 


ed dame na dies 


des ce même, 


ar |années et les 


! 


i pour un permettre 


Téléphone 2009 


.". Dr. J BOULANGER 
- MEDECIN CHIRURGIEN 
our tout le Canada 


a + 
- mt 


r 


plusieurs 
e depifs quelques 
résultats obtenues 
jusqu'ici sont trés encourageants. 
La méthode la vlus généralement 
appliqué pour lengraissement des 
animaux de boucherie pendant l'hi- 
ver consiste en une ration de sila- 
ge et une autre de grain écrasé 
dont la quantité est augmentée pro- 
gressivenent jusqu'à ce que la ra- 
tion soit complète. On emploie gé- 
néralement à cet effet des grains 
de deuxième qualité récoltés sur 
place, Le blé, Porge, lavoine con- 
Yiennnent pour cet usage, Cer- 
tains utilisent aussi le tourteau, 
mais il est probable que les frais 
de transport, seraient trop élevés 
ün emploi ayan- 
tageux dans nos régions des prai- 
ries, : 
Quant au silage, il est composé 
soit de maïs, de tournesol où enc5- 
re de tréfle d'odeut. Les trois va- 
riétés constituent du reste un ex- 
cellent fourrage. le -maïs conset- 
vant cependant sur les doux autres 
une supériorité incontestable. 
La mise à lPengrais pendant lhi- 
ver des ammaux d'abattage doit 
done être conseillée, ‘ 


font Pexpérienc 


tion rationnelle sur place, des cé- 
réales de faible valeur marchande 
de même que la consommation des 
fourrages verts d’ensilage; elle au- 
torise ensuite Fobtention d’un prix 
de vente par livre, poids vif, plus 
éloyvé sur tout le bétail engraissé, 
Ëlle tiendrait enfin à: nous rendre 
lus. indépendants de nos voisins 
intransigeants du Sud nuisdue da 
quantité d'animaux exporté: de ce 
côté irait en diminuant au fur ct 
à mseure que celle d’animatüx en- 
graissés chez nous irait en aug- 
mentant. | . 
‘A cest en effet permis de croire 
que le jour où nos bêtes à cornes 
seront finies pour la boucherie sur 
le licu même où cilles auront été 
élevés, les Etats-Unis, privés de ce 
fait du genre d’animatix dont ils 
besoin pour alimenter leur ‘Corn 


# 


“belt”, reviendront vis-à-vis de nous 


à une poliliauc économique 
rationnelle, 
lors, que ’leur trop 


plus 


célèbre bill 
sans souci.des sommes rondelcttes 
qu'il fait chaque année entrer dans 
lcur trésor. 

C’est donc ‘à nous, fermiers, qu'il 
appartient ‘ d'étudier ‘attentivement 
ce  problème., Nôs souvernants 
pourraient nots ensevelir sous une 
avalanche de conseils de ‘toutes 
sortes, que ce serait peine perdue 
si nous, qui sominces Îles vrais arti- 
sans de la production agricole, 


voir pour sedonder leurs efforts. 
appliquer leurs niéthodes et tirer 
profit de leurs enseignements, 


G. DU MARAIS. 
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J. F. McKAY, B. A. 
AVOCAT ET NOTAIRE 
Chambre 107, Edifice K, C. 
Téléphone 3242 
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par “The Medical Council of Canada” 
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Thos, Robertson, D.D.S. 


Pouf |Gradué avec: honneur B. €. D. $. 


Baltimore, Spécialité: Traite- 
ment de 1à Pyorrhée. Examen aux 
Rayons X. Bureau: Immeuble 
Mitchell, Au-dessus de la Phar- 
macig Stewart, Avenue Centrale. 


PRINCE-ALBERT - - BASI. 


Moose Jaw 


207 Bâtisso Hammonä , 
Casier Postal 549, Téléphone 851 


Docteur J, B, TRUDELLE 
DIPLOME EN CHIRURGIE DE 
L'INSTITUT CLAMART DE PARIS, 
Ancien élève de Hôpital Neker et 
Broca, Paris, 


Le droit |Ex-Interne cn Chirurgie à l'Hôtel- 


_ Dieu de Québec, 1912-1914. 
2x-Assistant à la Clinique Chirurgi- 
cale de l’Université Laval, 
Éhirurgien de PHôpital Général 
6 dant la Guerre, 1915 
Ex-Chirurgien Spécialiste pour Ma- 
ladies de la femme, Hôtel-Dieu, 
Université Laval. 


No. 
9, 


2hirurgien décoré par le Gouverne- 
ment Français pendant la Guerre, 
Téléphone — 6850. 


DES HOPITAUX DE PARIS, Fran- 
ce. Chirurgie.et maladies de la 


femme, ! 
Bureau, 2:3- MeCallum Hill, Ré- 


sidence, 4101 Avénue Victoria, 
BRGINA 


mocrates reprendraient les rênes |Gradué de V'Untversfté Laval, Qué- 


du ponvoir, Pabolition du. tarif 
Fordney, promise par McAdoo, 
candidat à la présidénck, deman- 
dérait quelantv tenmne, 
-de dois ajouter én. passant que 
noûs né nous ‘rendrons .jimais as: 
séz compte, nous fermiers : de 
l'Ouest, combien ce bill Fordney, 
donséquence logique de la poMti- 


ë 


Dr. €. R. PARADIS 


Autrefois de Londres et de l'hôpital 
Necker dè Paris. Spécialiste en 
chirurgie générale, et maladies de 
la femme. Edifice . 
Capital. Téléphone 4605. Rési- 
dence, anglé des rues 16e et 
Scarth, Téléphone 4606. 
res: de 9 à 


11 a.m., de 8 à 6 p.m. 


et de 7 à 8.30 p.m, 
REGINA . - + + r . SABK 


AVOCAT, PROCUREUR ET 
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À. E. PHILION 


fermiers en. 


Elle permettra, d'abord lutilisa- 


TH se pourrait bien a- | 


Fordney soit jeté par dessus bord, 


nous ne faisions tout en notre pou- 
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Gradué de l’Université Laval 1. 
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_A. C. MARCH, BA 


LINDSAY & HUTCHEON | 


AVOCATS, PROCUREURS et NO- 
TAÏRES, Téléphone 2725, Bu- 
renu: Edifice de la Banque d'Ot- 

Prêts d'argent, oo 


tawa. 
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| Assurances de tous genres: 


_ PRINCÉ-ALBERT à 

À. CELINAS Désiréz-vous acheter 

vendre une ‘ferme? 

moi où téléphonez 

Une visite 
sollicitée, 


Nn. 40," : 


AVGCAT ET NOTAIRE : 
; à mon bureau et 


MANITOEA 
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CE 


Agènt du “Patriote” à Mareolin, k 
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D IVEÉ R S : f bonnement, -Annoncés, (ruvaus 


‘d'impression 
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ARTHUR 3. BOYER | 


OR ue nt 


;. Fred ‘Andrews : 
1h T'aflleur 
FOURRURES 
Manteaux et pardessus 
de fourrures redoublés et. 
remodelés, . Prix raison. 
nables.  .:- “ 
Nous sollicitons une vi. 
‘site, . Venez voir notre 
assortiment d'éto 


= Assurances Confede- 

‘229 — 11ème RUE EST IMEnE, ffes et 
de doublures..… : 

/PRINCE-ALBERT - BASE. [ll ©  Téléochone 2959 

Fondée en 1891 Tannerié _. 


ration Life, Choix de terres en 
prairies et en culture dans le dis- 


trict de Montmertrs. 


Montmartre 
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1di,rue Dubue 


Norwood, P: O. Ph. N. 17; 
ST-BONIFACE, MAN. 
Maison fondée en 1914 { 


JOHN DAISLEY 
Plombier, expert en chauffage 


Réparations faites promptement, 
Nous sommes heureux de donner es- 
timés pour ouvrages neufs. Le meil- 
leur. matériel, le meilleur ouvrage. 

Adresse:" 


111. 14ème RUE OUEST. 


L'él. 2201 Prince-Aïbert. 
Soudage à lélectricité et à 
l 


Si vous désirez 
JS vous désirer. 
avoir du bois et des mé 
tériaux de constructioï Li 
pour la valeur de voté'}] 
argent, venez nous voi | 

Nous sommes ici pou | 
vous servir, EL | 


| l’acétylène 
NOUS SOUDONS TOUTES LES || 


PIECES DE MACHINERIES 
USEES OU BRISEES. 


CAPITAL WELDING SHOP |} mcDiARMID LUMBEE | 
| Co.im. | 


Téléphone 2733 


1918 Brond Street. ‘l'él. 9088 
REGINA, SASK. 


Au G HAMM 


Bijoutier et Opticien 
: Téléphone 28 


MARCELIN, Sask. 


LE 


d Pourquoi se faire epéref? À 
. Quand Hepatola enlève I6s à. 
caleuls biliaîres, guérit lap: à 
pendicite, les maux d’estomat 
et du foie, sans danger pol à 
votre vie et sans porte d# 
temps. Ne contient pas di à 
‘poison. Non. vendu par les 
droguistes. Prix 86.50, 25 SOUS f 
en plus p@ur colis postal. Ré à 


ponse en anglais. se 
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Le seul manufacturier i, 
A : . _230—4èrme ‘Ave. S. E Ê 
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Aussi bureau d'optoméirio & 
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Prince Albert Manufacturin 
Company 7. 
ENCOURAGEZ LES MANUFACTU- 
- RIERS LOCAUX 
Portes, portes : moustiquaires, chas- 
sis, cadres, moulures; cabinets de 
cuisine; pieds de lampe, etc. É 
FIXTURES ET AMEUBLEMENT 
. … D'EGLISE FE 
Nous remplissons toutes lea, 
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5 17e, Rue Ouest et 5 Ave. 
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Lane rte re 


se 


PAS 


| tente, Je soir, 


ù 


4 


tortiotd 
maux de Chesièrfis 

her D progrès d'unñé mission 

Inlet— remière visite du icuiré 

la e—La vie de la nouvel 

saion-—-Hier aujourd’hui — 

de l'école— e.qui reste 

Rapport du R. P. Turque- 

G. Mgr Dontenwill, 

comment 4 

inanc aussi, nous 

“haque dimanche ous 

Ghag® srand'nesses Depuis. l'été 

non pri n ce moment Îes 


mprimons e 


ous | 
es HEUTHIQUES 


| leres Hit 
ire les ch 


en latin, je veux. 
ants Jatins, ct nous allons 
Je chant grégorien. Si 
tons loin de ln perfection: 
s également aussi loin 
inurds et grossiers, Les 

{ la voix juste et sou 
te d'abord pensé que leur 
“calque était beaucoup 
la nôtre et qu'ils au- 
difficu 


Hé à prendre 
Aujourd'hui qu 


s res 
& seron 
tt 


, 


: je 


e plus 
1% i senhardissent et don- 
te leur voix, surtout depuis 
1 atiquent tous les matins 
est un vrai Plaisir de les entent re, 
: shanter avec nous; leur Voix mo- 
due facilement, sans fausser ni 
er, À DTUpOS de cés chants en 
OntUn. j'ai entendu plusieurs fois 
cette reflesion te samedi soi pe 
main dimanche, tant mis il fe î 
pon chanter fous CnSeM le: quart 
on est nombreux. cela va mieux, . 
Avant dé parler d'autres .pragres 
réalisés. ie Veux noter ce qui me 
vient à l'esprit et ant coëur, en rom- 
parant %e présent aux premières 
années de la fondation. 
Le contraste nous dit mieux, que 
jout le reste que le doigt de Dieu 


est I. 


RS RER 


ie 


È 


sl. ppt 
É | Hier el aujourd'hui, 


Quand, le 3 septembre 1912, les 
EE deux premiers MISSIONNAITES des 
| fsquintaux. agenouillés sous leuti 

faisaient leur prière 
ière fois sur ce sol 
t dire que c'était Ja 
depuis des siè- 


“| pour a prem 
paien, on peu que 

remière prière que ; 
es où les mille ans peut-être, 
montait vers le vrai Dieu, ; Pendant 
eng ans, Le missionnaire fut senl 
à prier: pas une ÂNté qui comprit la 
sienne, pas un Coeur qui répondit 
au sien. Aujourd’hui les chrétiens 
sous Ex tente, dans leur maison de 
neige, vont de ci de là, en quête 
de gibier, mais ne manquent jamais 
pi nulle part de prier: ils vont, 
viennent, sitlonnent le Davs en tous 
sens, semant partout des Notre Père 
et des Je vous salue Marie, dans cés 
déserts où tout semble appartenir 
nu démon, et vien à Dieu, Partont 
anjourd’hui. la croix, 1e chapelet, le 
scapulaire. Le démon a nerdu beau- 
coup. de son emvire: le règne de 
} Dieu est arrivé, Des gens: qui nn- 
À gère encore tuaient sans remords. 
mentaient effrontément, vivaient 
romme des animaux, se moquaient 
de nous à qui mieux mieux, ct qui 
anjourd'hui embloient-à'vivre:chré: 
tiennement toute la force ‘de eur 
earactére et toute Pénersie de leur 
volonté, que le bon Dieu aide visi- 
hlement 4 se conserver purs et dans 
les dispositions de Ieur bantème. 
voilà le contraste qui nous dit ate 
vous sommes bien les instruments 
de Dien, puisque lui seul peut opé- 
rer de tels changements, 

Fri même, au poste, on ne se 
reconnait plus, Au printemps, sur- 
tout, quand les Esquimaux venaient 
nombreux de partout (en ae temps- 
là la compagnie n'avait pas ‘encore 
ouvert d'auires postes, à Repulse 
Bay, ni à Baker lake, et Chester- 
field Anlet était le seul magasin du 
pays} en ce temps-là, dis-je, que de 
auits il nous fut impossible de for- 
mer locilf Le vacurme des tam- 
hours aux séances des sorciers, Îles 
cris, les hurlements, courses effré-- 
nées de gens auxquels'le sorcier 
enjoignait la promiscuité pour plai- 
re à ses esprits, les batailles qui 
“s'en suivaient, ct combien d'autres. 
choses dont on ne peut parler! Au- 
jeurd'hui, de ceux qui résident au 
poste à coeur d’unnée, la majorité 


fa 
7 


lai dit. 
encore nn grand nombre de "visi- 
leurs, eur Chesterfield reste le point 


ét, control où chaque poste vient s'ap- 


provisionner, Mais l’atinosphère ‘a 
bien changé, L'été dernier, nous 
avions plus Ge quarante familles ici, : 
durant près de deux mois, Nous ne 


tonstatâmes aucun désordre ‘dans 
le camp, 


Progrès par l'école  :- 


Jai pu, à maintes reprises, cCOns- 
tater le degré d'influence indirecte 
Que nous obtenions peu à peu ‘sur 
les païens par les enfants qui.fré- 
Guentent l'école, “Mon grand’père 

. à dit qu'if ne faut pas faire la sor- 
Cellerie: c'est pas le diable qui est 
‘Maitre, s'est Jésus”: | FL 

Naturellement nous , CU . avons 
quelques-uns aujourd’hui qui -ont 
fréquenté l'école autrefois kt, déve- 
nus adultes, vont vite ‘grossir | le 
ombre de familles chrétiennes. 

unes Por Lu , 


es 


Possibilité de:vo 


tst cathotique et fervente, comme je : 
Au printemps nous avons | 


yager ‘avec fruit et 
säns danger _ = 


Un résulint bien encourageant eh- 
core, c'est la possibilité de voyager 
aujourd’hui, sans perdre son temps, 
ni s'expseser inutilement. 

Durant les premières années, 
alôrs que les Esquimaux venaient 
ici en grand nombre, je pus vite 
constaîet la profonde finmoralité de 
ces païens., On n'osait plus, on ne 
devait plus 5e, risquer d’aller les 
visiter sous leur tente, ou dans leur 


maison de neige, | 
Dans les quelques voyages à cour- 
distance que j'entrepris, je com- 
pris qu'un missionnaire ne pouvait 
se fier ces gens pour un long 
voyagé où un long séjour parmi cux, 
Toujours cette immoralité révoltan- 
te, et je sais combien on s’aliénait 
ceux ‘qu'il fallait rebuter ouverte- 
ment, et ces effrontés ainsi humi- 
liéu-de se voir remis en place, pou- 
vait-on se fier à ceux pour entre- 
prendre un long voyagé, quand on 
est pratiquement à.leur Merci, Sauf 
pour quéiques-uns, on n'avait pas à 
craindre le meurtre direct, mais si 
ces gehs sont mal disposés, un acci- 
dent arrivera vite avec toutes les 
apparences du hasard: le voyageur 
qu'ils accompagnent, s$ns l'aimer, 
se gélera, se perdra, tombera à 
l’ean, ses:vivres s’épuiseront même 
au milieu du gibier, etc, 
- Aujourd’hui, voilà La position. Il 
est des coins où il serait mieux d'é- 
tre fort prudent, encore, au point 
dé vue du double danger de la mo- 
rale et de la vie; mais outre une 
quarantaine de chrétiens dissémi- 
nés et dont la vie est une prédica- 
tion en notre faveur, nous avors 
plus - de cinquante catéchumènes 
auxquels nous pouvons nous fier et 
faire du bien. Les chiffres parlent 
éloquemment parfois: or, sur cent 
dix familles avec lesquelles nous 
sommes venus en contact, et quatre- 
vingt-quatorze sont vivantes aujour- 
d’hui, j’en compte quatre-vingt-trois 
auxquelles nous avons assez parlé 
de la religion poux qu’elles s’en fas- ! 
sent une idéce assez juste, ce qui ne 
veut pas dire qu'elles sont conver- 
ties, mais c’est un progrès d’autant 
plus réel que sur ces quatre-vingt- 
trois, trente-cinq sont inscrites 
comine catéchumènes, se tiennent 
en ‘relation «avec nous, en nous di- 
sant par lettre leur désir de se faire 
instruire, et.sur ces trente-cing, il 
v en à une dizaine qui se tiennent 
à portée et n’attendent qu'une visi- 
te du prêtre pour terminer leur ins- 
truction et recevoir lé baptême. Oui, 
le pays a bien changé, les résultats 


e 


obtenus sont des plus encoura- 
geants. Dieu soit béni! 


Ce qui reste à faire 

Notre programme action est 
donc tout iracé el'ne saurait être 
plus clair, Continuer ici à former 
et à instruire à fond Îles nouveaux 
haptisés, c’est d'eux que dépend 
pour plus tard le succès de J'ave- 
nir., Si on les baptise trop vité, sur 
un simple désir du ciel, ou une 
crainte toute naturelle de l'enfer, 
ils ne secoucront pas la mentalité 
païenne, et bicntôt, on les verra Île 
chapelet d’une main, le tambour de. 
l'autre, ‘prier. à La fois les esprits 
dés paiens’et le Dicu des chrétiens, 

Où ne conçoit guère à distance, 
combien la formation de nouveaux 
chrétiens exige de soins minutieux 
dans les plus petits détails. Tout est 
si nouveau pour eux: ils sont por- 
tés naturellement à interpréter ce 
qu'ils entendent au sens de leurs 
ancienes croyances, 

est en cola que consiste Je tra- 
rail intime auprés des âmes. 

Pour les nouveaux catéchumènes, 
au début, Jésus sera le grand gué- 
risseur en eus de maladie: n'a-t-il 
pas apaisé la tempête? C’est ainsi 
qu’au début ils interprètent Ia lec- 
ture des évangiles du dimanche. 

La majorité, aussi, au début, vise 
avant tout à apprendre par coeur 
quelque formule de prière qui se- 
ait infallible auprès de Notre-Sei- 
gneur, en cas de besvin. C’est la 
ruehtalité paienne Qu'il faut faire 
disparaître peu à peu: les choses 
les plus simples que nous compre- 
nofs par habitude chrétienne de- 
mandent une explication. ‘ Après 
avoir entenüu parier souvent de la 
manière de prier, une bonne vieille, 
nouvelle chrétienne, «vient à con- 
fesse et quand, à la fin, je lui dis: 
en terminant: Va'en paix et prie 
pour moi, elle de s'écrier: Com- 
ment?,comme cela? ct elle trace sur 
moi un grand signe de croix, com- 
me elle m'avait vu faire en lui don- 
nant l’absolution. , 

I y a aussi des contrastes. Quel: 


ques-üns cherchent à ne penser di- ! grands avantages que nous pouvons | deux prix. : 


rectement qu'a Notre-Seigneur du-| 
rant tout l'office, essaient même de 
he pas se Jaisser distraire par mon 
sermon et se désolent de n’y pou- 
voir arriver, D’autres, plus terre à 
terre, jouissent surtout lorsqu'il y 
a quelque cérémonie nouvelle, où | 
entendent quelque chose de nouveau 
dans les vies des saints. 
Et c’est parce que je vois et conk- 
tate chaque jour l’action de la grà- 
ce.et ses progrès dans ces âmes, que 
je comprends qu'il faut un travail 
suivi et sérieux pour en. faire de 
bons et solides chrétiens qui assu- 
reront l'avenir de ces missions. 
Le Bon Dieu nous a donné de 
fevvents convertis, qu’il en soit 
mille fois. héni! - 
. Le Sacré-Coeur a accoïdé une fa- 
ver insighé à la foi d’un jeune en- 
fant de treize à quatorze ans. Son 


se 


|! Grand'uiess 


, dinér € 


ho 


0 


père était salade, 1 
grossissait toujours, linflammation 
agna le bras jusqu'à l'épaule. Cé- | 
nit notre homme qui, cet été, de- | 
mandait si instamment le baptéme. 


de 


t 


a main enflée 


l voulait prier Jésus, mais se déso- 


Jait de ne connaitre aucune prière. 
L'enfant, lui, était venu aux caté- | 
chismes tout l'été, 
mois de juin et les promesses du 


Ii se rappela le 


Savré-Coeur, Lé soir, il prend un 


bout de papier, le taille en forme de, 


coeur, et dit à sa mère: Maman, 
mets cela au cou de papa, c’est le 
coeur de Jésus, son image, les chré- 
tiens en ont comme celn.… La fem- 


ie obéit et passe le scapulaire im-, 


vrovisé au cou de son mari ingon- 
cicit, Le lendemain matin, notre 


homme. s’éveille, plus de douleur. 


plus d'inflammation, il était guéri. 
Vous voyez combien nous avons 
raison de remercier le Bon Dicu, 
Notre-Dame de la Délivrance, peti- 
te Thérése de PEnfant Jésus. 
Et là-bas, bien loin, jusqu’au delà 
des mers, notre reconnaissance va 


à ces âmes généreuses qui nous ont | 


aidés de leurs prières ‘et de leurs 
charités, + , 

. Il nèus reste beaucoup à faire: 
que tous redisent avec nous la priè- 
re inscrite au bas de notre monu- 
ment du Sacré-Cocur: Sacré-Coceur 
Jésus, convertissez nos Esqui- 


matix. 
À, TURQUE'TII, 
O.M1 


he 


Rome — En novembre nrochain, 
on célèbrera à Rome le XVIe cen- 
tenaire de la dédicace de la Basili- 
que de Saint-Jean de Latrun, 

Cette basilique, construite d’a- 


bord par Constantin et reconstrui- 


te il y a seize siècle, est l'église-mé- 


re de toutes les églises du monde. 


L’Eglise-mère du monde 


1924. 
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L'Ouest leur a fait bonne 
impression 


Toronto— “Tout va bien dans 


tion annuelle des ces deux associa- 
tions à Vancouver où la plupart des 
journaux du pays étaient représen- 
tés. 

RH 


1000 Canadiens reviennent 
* au pays chaque mois 


2e ue à 


Bridgeburg, Ont. — Le nombre 
de Canadiens qui retournent chez 
eux par ce port de frontière après 
un assez long séjour aux Etats-U- 
nis, se chiffre en moyenne à 500 à 
1,000 par mois. La plupart sont 
des artisans et ramèënent leurs ou- 


tils: avec eux. , 


bo 


Projet d’un traité de commer- 
ce du Canada avec la Bel- 
que 


Québec "M. le baron de Selys, 
nouveau consul général de Belgi- 
que au Canada, espère qu'un traité 
de commerce sera conclu prochai- 
nement entra le Canada et la Bel< 
gique. ‘ 

“Nous voulons obtenir un traité 
de commerce”, dit-il “qui donnera 
de grands avanfages aux deux pays. 
Déjà des grandes expositions qui 
ont eu lieu en Belgique ont fait con- 
naitre un peu les produits du Cana- 
da. Votre magnifique train-expo- 
sition, qui passa chez nous lan 
dernier, a fait aussi un bien excel- 
lent, Mais il faudrait aujourd- 
d'hui une grande exposition des 
produits belges en Canada, Et je 
puis vous dire que si le projet se 
réalise la Belgique fera sa part ct 
vous serêz à mème d'apprécier les 


vous offrir”. 
+: 


Trois nouvelles agences de 
rapatriement : 


Ottawa—. À la demañde de M. 
St-Pêre, le gouvernement ouvrira 
des agences de rapatriement à 
Portland, Woonsocket ct F.-River. 
Il y en a actuellement à Boston, 
Manchester et Providence. Ces a- 
gences seront sous ladministration 
de Canadiens-français. À cause de 
la situation industrielle ans cer- 
tains centres des Etats-Unis, où les 


Franco-américains sont en grand 
nombre,!le gouvernement admet a- 
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De nouvelles luîtes qui s’an- 
noncent 


Londres— G. K. Chesterton, par- 
" déclaré que 


Deux nouveaux journaux 
franco-américains 


Deux journaux de: langue fran- 
çaise viennent de prendre rang 
dans la presse ‘francp-américaine: 
à Détroit, Mich. “le, Courrier du 
Michigan”, qui paraissait, naguère, 
à Lake Linden, dans‘le même Etat; 
à Marlboro, Mass. “le Franco-A- 
méricain”. qui succède au “Voya- 
geur” autrefois publié dans In imé- 
me muicpmuité Nous saluons de 
nos voeux fralernels de succès ct 
de fongue existence 'ceg deux nou- 
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LES NOUVELLES EN 
QUELQUES LIGNES. 


HUMBOLDT, Sask.… En cher- 
chant des nids de corbenü tles be- 
tits garçons ont üéctiiveit une 
pierre portant l'inscription suivans 
tes E. W. Wernhüm, No, 7. Co, 12 
Battalion, May 98th 1886 : C'est 
saus doute un soldat, du temps de 
la rebellion qui aura passé D, La 
pierre n été trouvée du côté nord 
de Stoney Lake. Ou la gorde com- 
me souvenir à l'hôtel Afliñgton. 


KELVINGTON, Sask.— (lne fil: 
lette de 3 ans qui avait accompn- 
gné son père, M, Burnett, au. chum 
s’est perdue en revenant à ln mai- 
son. De lundi à jeudi tous Îcs gens 
de Ia localité jusqu'à prés de 500 
se sont mis à Ia recherche sans rè- 
sultat. Plus tard où a retrouvé le 
corps de Ha petite, noyé dans un 
étang. ; 


Barkley, de Saskatonn, a été tué 
duns un accident d'auto et son 
compagnon, B, Baron, a été blessé. 
L'accélerateur se trouvant bloqué: 
Papplication des freins a fuit ver- 
ser l’audo, ; 
CALGARY N, E ‘Ron agent 
d'assurance, pris de maladic sou- 
daine est mort sur le train du 
N. entre Calgary ct Drumheller, 


4, 


LE PAS, Man— La corporatidn 
minière du Canada n pris une of- 


veaux champions de Ia civilisation {tion sur au terrain, & Thompson 


franco-catholique en Ainérique, 
OO PS 


, # Fa . 
Elements révolutionnaires 
Fort-William—Les autorités sont 
devenues soupeunneuses dans Îles 
villes canadiennes, à dla tête des 
| Grands Lacs, par suite des activi- 
tés inaccoutumécs des éléments 
“rouges” révolutionnaires, qui Sy 
trouvent. A Fort-William, nolam- 
ment, on prétend que les agitateurs 
communistes se livrent à une pro- 
pagande ardente, dans le dessein 
avoué de ramasser un fonds d’un 
demi-million de piastres, à consa- 
crer à la propagande “rouge” du 
Communisme. . 
ln 


ts : : 
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N . | , 
Le prix\ du Prince de Galles 
Québec—Le prix du Prince de 
Galles, cette année, a été gagné, en 
Rthétorique, par Joseph EL. Cloutier, 
du Séminaire de Rimouski, èn Phy- 
sique, par Irenée Vézina, du Sé- 
minaire de Chicoutimi. : . 
L’an dernier c'est le Séminaire 
de Québec qui avait remporté les 
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Tête saine et coeur pourri 


Chicago— Les seunes auteurs du 
crime atroce, dont R. Franks, âgé 
de quatorze ans, a. été la victime, 
oht avoué le motif de l’assassinat: 
“uniquement pour éprouver une é- 
motion nouvelle.” 

Le principal argumen 
fense sera celui de la folie; mais 
les meilleurs aliénistes de Chica- 
go déclarent que ces jeunes gens 
sont absolument sains d'esprit. 
“Le mal ne vient pas de la tête, 
disent-ils, mais du coeur et de Ja 


conscience.” 
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12... EMMANCHE LE 6 JUIELLZ | 
©. ‘Sous la présidence de Monseigneur J. H Prudhomme 
_ 10 he | Le chant save gsécuté par le choeur de chant de lé cathédrale de Prince-Albost 


hainpêtré, suivi de discours par des oraleurs de tärque, entre autre M. Île Dr Ulrich, si 


tion de meurtre, 


Lake qui est estimé riche en mi- 
nérai de cuivre, 


. Un représentant de compagnie 
minières d'Angleterre, Hurry da- 


mes, est arrivé de Londres pour 
visiter la région de Herb Lake. 


HARHIS, Sask.— Deux ménnout- 
tes ont acheté pour #52,000 Ia pro- 
priété Stevens, voisine de Ia fer. 
me Wilson, qu’un syndicat Menno- 
nite a payé $5270,000. f 

SALGARY — William Hilsabeck, 
de Eone Butté, qui avait battu à 
mort son enfant .de 7 äns, n été 
condamné à Ja potence, Le plül- 
dover de folie n'a pus été accepté. 

DRUMHELLER — Carman Pat- 
terson, 11 ans, à, tué Sa mère pur 
accidént en tirunt avec une cara- 
bine que son père lui avait dounéé, 

RAYMORE, Sask.— M, Basane, a 
ailli mourir après avoir avalé une 
bouteille de bière, qu'il avait ache- 
téc sur le terrain des jeux, La po- 
lice fait enquête. 

VERMILRION, Altu.— Deux cit 
fants de 15 ct 13 ans, demeurant 45 
milles au nord, sont tombés mala- 
des soudainement: en revenant à la 
maison et sont morts avant Farri- 
vée du medécin. On croit qu'ils 
avaient mangé quelque plante vé- 
néucuse, 


WINNIPEG— Le juge Adamson 
a condamné à {3 ans de péniten- 
cier et à 20 coups de fouet un Ga- | 
licien coupable d'avoir droguë et 
volé deux de ses compagnons, 
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VERIGIN, Sask.— Une danse au 
“homebrew” s’est terminée par u- 
ne bataille générale. chez un grou- 
pe de Galiciens, ‘© Deux homes 
ont été tués. La police a fait des 
arrestations et deux Galicieis sont 
en prison à Kamsack sur nccusa- 
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Groupe de jolis paniers, à exécuter en velours, en soie lavable, on 
Nos. 9018 et 2099 No, 2, patrons au carbotit, 15 Perfo- 
di, 25e. Etampage, 25e, Les aûtres, patron au cntbone, 2e, Perforés, 
fournitures, soie 8100 à #12 Coton MIA 56e suivant In 
Grande fouille de papier cabine, bleu 
Petite feuille de papier carbone, bleu, blane, roude ou 
Demandez notre catalogue de broderie, envoyé franco dâns tout le 
abc, N _ 

Notre “DEPAIEEMENT DE MUSIQUE EN FEUILLES" est Je plus 
Déeniandes Le catalogue et nos deux grautds SUÜCGES . 

Quaker Girl, 66e, : Valse de l’oiseleur, 40c, 
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_RAOUL VENNAT . 
— MONTREAL | 
340 rue Ste-Cathérine Est . 
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A. Préfontaine, Président, E. Beleir, Gérant Général 


RAYMOND DENIS 
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La seule Compagnie Française ayant un siège au . .| 
Grain Exchange 


Expédiez-nous vos grains par chars. Nous 

veillons soigneusement au grade ef au + 
: dockage. Mous vous obtiendrons les meil- 

leurs prix du marché CE 


L 1 # e La L 2 
.. "vs ". °* 


Si vous chargez par l'élévatour, adresez-uous vus billets | 
d'enmuagasinage (storage tickets), eb nous nous arrangerons 
directement avec la Cie de l'Ilévateur. | 

Nous vous ayaneerons 75 per cent, de ln valeur de votre. | 
grain sur reçu du “bill of loading’ ou des ‘sioruge tickets” 
en attendont de faire la vente, 

AE est très important.pour les fermiers d’étre représentés 
à Winnipeg par uno maison compétente ét honnête, à cause 
des variations dn marché, . 

Anna tale rte 

| POUR OBTENIR LES MEILLEURS PRIX, CONSIGNEZ-NOUS 
TOUS VOS GRAINS 4 bon 


CT EE TELLE ET LE LETTRE ILETEL LE 


Le Comptoir Agricole 


300 Grain Exchange , — ‘. WINNIPEC,, 


Man. 
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. Temps gris 


… it pleutt Il vente Il fait sombre et 
triste! ET pourtant c'est mai, c’est. le 
pfintemps, c’est le moi que, naguë- 
re, on appelait le beau mois. 


comme mai esl morôse et pluvieux. 


Je me souviens encore des beaux 


printemps dé mon enfance, quand 
tout le pensionnat descendait à lé- 
glüse par0issiale, pour les exercices 
du mois de Marie. : 
. C'était, chaque soir, une agréa 
promenade dans l'air tiède el pur, 
le long de la rne que teignait de ro- 
$e“et d’or Ne soleil couchant. 
Qte.les saisOns ont changél:Nos 
° rs "ne sont plis comme ceux 
‘d'autrefois Où la neige s'élevait en 
bancs si hauts que nous, les bam- 


. el‘bambines du village, y creusions 


de ‘belles et vastes grottes on en fai- 
“sions de grandes côtes pour glisser. 
N9s printemps sont pluvieux et gris, 
n0s élé capricieux el Sans presque 
plus de chaleur,  Ï n'y à vraiment 
“que les automines qui aient gardé 
“eur charme d'antan, leurs beaux 
après-midi de soleil el leur douce 
mélancolie. Je ne sais ce que ré- 
pondrait le savant météorologiste à 
cqui l'on demanderait l'explication 
de ce changement atmosphérique. 
Je.ne po0serais pas la question moi. 
même, de peur d'être anéantie par 
des grands mots barbares que lu 
seience emplnie pour les moindres 
ehôses, Au bout de la démoOnstra- 
tion que serait obligé de me faire 
le savant consullé, je ne serais pas 
plus. avancée puisque, prébable- 
ment, je n'aurais rien compris, 

Toujours qu'à l'heure qu'il est, 
“Pleüt, il vente, il fait sombre, il l'ait 
triste, La pluie ruisselle le long des 
vitres, les flaques”" d'eau s'élendent 
dans les chemins et se rident sous 
l'äpre souffle du vent. Personne 
sur les rérandas; les passants sont 
rares el paraissent de mauvaise hu- 
Jheur, En sonne, « n'est pas gai 
du dat, pour un dimanche. 

: Derain, sans dOnte, il jera bean, 
“et tôut sera changé. Les jolis petits 
bourçeuns qui, déjà, montrent leur 
tête fine, pousseront plus.vite; l'her- 
de qui cOmmence à verdoyer alor 
gera ses brins mentis, Et le poids 
qui nous oppresse le coeur atjour- 


d'hui, demain se fondra sous les’ 


gais ray0ns du soleil renenn, 
C'est ainsi lu vie: rien ne la re- 
présente mienx que les” pariations 


de la température, Le proverbe 
le  dil: “après la pluie, Le bean 
temps". Après lu brislesse bient la 


joie; aprés la dévention nous arrive 
un plaisir inattendu après une gran 
de épreuve, uôus sentôns une rési. 
gnalion sereine et douce nous con: 
séler et nous rrlener, Faisons done 
cohtune il est dit dans lu chanson: 


- Qu'il blettve où vente, 
, Toujours on chante, ete. 
.Ghantons quand méme el restons 
gais quand le vhagrin veut nous en- 
pañir, quand nôtre coeur vent %e 
serrer, Quiurd te vaiqué souci nous 
voudrait lenailler. Forcons-nous -à 
Oublier la pluie qui lombe en pen- 
sant'au Soleil qui inira bientôt. En 
some, prenons toute ‘ehose aver 
philosophie, “qu'il fasse beau, ‘qu'il 
faÿse laid”. C'est encore le meil 
leur moyen de lronner une lueur 
r0se dans le lemips le plus gris, nue 
dedans eouunte au-dehors. Vo 
oc LISE 
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L'A. C. J. C. célébrera en 
saire de sa ‘fondation par 
29, 30 juin et ler juillet. 


De- 
puis-quelques années, c’est singulier 


ble 


Congrès National de 


“Nocturne de César Frank” 
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Mille, tortures ont assombri mon 


jour. 7 : 
Les innombrables soucis de la 
terre ont obnubilé mon ciel, 
Accablé:je succombe. à 
Viens musique grave ct noble, ve- 


nez harmonies profondes et légéres, 
accordez-moi un moment de répit!! 


O fraiche nuit 


“ 
Nuit transparente _- 
Mystère san$ obscurité, 


La vie est noire et dévorante, 
9 fraîche nuit 
Nuit:lansparente _.:.. 
Donne-mot tà placidité\ 

Le mal hidénx de lesprit, la mul- 
tiple faiblesse’ du coeur, m'ont fait 
douter de moi, - 

Je me sens livré sans défense aux 
mauvais génies des passions, mais 
je veux lutter jusqu’au bout. 

Musique," 0° divine amie, don su- 
blime du souverain Consolateur, 

jens bercer mon âme ehétive, de 
tes cautilènes Wl'espoir! 


0 betle nuit 

Vail étoilée 

,ters moi tes regards sont baissés, 

Éciaire mOn âme:troublée 

0 belle ruit 

Vuil étoilée , 

Mets ton sourire en mes. pensées] 
RE ‘ 


Î 


+ 
j D'où viennent ces accords do- 
lents? O musique ma bonne amie, 
pourquoif pleures-tu comme si l’a- 
‘ayour fhulnaif était défunt? Pour- 


il'quoi t'agiter pauvre belle, puisque | 


PFamour en Dieu ne peut mourir? 
Ma douce compagne d'exil, Ô 

mélodie, écuo des spheres d’en-haut, 

verse ton baume sur ma peine! 


O sainte nuit 
Nuit luciturne 
Pleine de paix et de douveur 
Mou coeur houitlonne comme une 
urne ! ° 
O sainte nuit 
. Nuit laciturne 
Fais le silence dans mon coeurle 
La 
Viens ravissante harmonie, vre- 
liens les élans tourmentés du chant: 
Mon coeur est brisé, .mon âme est 
lasse, Ur 
Amène sous mes cils ctos la pai- 
sible foule de tes rêves! 
Enveloppe d'un, voile mauve où 
rose pion csprit désemparé! . 
Laisse mon âme s'échapper vers 
la cité des éternelles visions! 


Q grande nuit 

Nuit solennelle 
En qui tout est délicietir 
Prend: moi être entier sous 
aile! 


ton 


Ô grañde nuit 
Nuit SsOlennetle 
ommeil en mes yeux !. 


d. MUSARD 
Lei 
Pour former l’homnie qu'il nôu$ 
faut, je mettrai Dien avec moi, car 
il s'agit de créer, et Dieu seul sait 
créer. - : ' 


# 


V'erse le s 


, 


Napoléon ler: 
. Une maison, une: cité, ‘un peuple 
où l'on rit de tout sont bien près 
de leur ruine: bientôt il ‘v faut 
pleurer sur tout. 


Mar Frénqueville. 


, 
| A.C.J.C. 
même temps le 20ème anni- 
d'importantes séances les 28, 


.Montréal — L'Association catho- 
lique de la Jeunesse canadienne: 
française prépare un congrés très 
important sur 
commerce  canadien-français. En 
méme temps elle célébrera le ving- 
tième anniversaire de sa fondation, 

Le samedi 28 juin à ‘8 h. du soir 
se. tiendra à l’Université de Mont: 


‘ réal la première séance du Conseil 


t 


: 


: 


* 


ï 


fédéral. Ê 

Joutes les autres manifestations 
du congrès auront lieu soit au Gésù, 
soit dans la salle académique du 
collège Saine-Marie, 

Hiy aura messe solennellé avec 
sermon de circonslance le 29 juin 
à.10 heures. 

Outre les séances solennelles d'ou- 
verture et de clôture et une Mmani- 
festatiou. réservée nux/anciens de 
PACIC,, il V'aura trois séances 
d'étude très importantes sur le come 

ofesseur à 


merce, “ 
M. Francois Vézina, | 

l'Ecole des Iautes éhudes commer- 
ciales, à Montréal, présentera le 
rapport relatif à l'aspect économi- 
que du commerce ganadien-fran- 
eais. M, Wilfrid Guérin, notaire, 
secrétaire général de PACEC., 
traitera de aspect social du com- 
merce tinadien-français, el Paspect 
national. du commerce eanadien- 
français a été réservé à M, Eugène 
l'Heureux, avocat, rédacteur au 
Proÿrès du Saguenay à Chicoutimi. 
_ Aümônier anciens et actuels, 
membres fondateurs, anciens qui 
membres actuels se donnent ren: 
dez-vous à Montréal nour ces assi- 
ses qui devront apporter à PACS, 


rm 


C. un regain de vie et d'expansion. 


are 


: A vingt 


7 


i&: 
ans en arrière 


.“Vous savez ce que 
vons avez à faire de 
vos vingt ans: car, en 
ce moment, vous les 
employez uniquement 
pour la gloire de Dieu, 
l'honneur de l'Eglise el, 
de bien du pays.” 


C'est le 25 juin que S.G. Mgr Paul 


Bruchési prononcçait ces paroles” si. ï 


gnificatives, an nremier congrès gé 
nérals de l'ACILC,. Elles venaient: 
après le discours de notre premier 
wrésident; elles louaient’ la belle i- 
Hitiative qu'avait prise l'année pré- 


‘cédente M. Joseph Versailles, de ré- 


% 


Se 


xnir, pour un même idéal, là 


Î jeunes- 
be -canadienne-françaice. 


ue + 


& 
Louous eee 
engrais à ee + 
x co eo 


l'organisation du. 


[particuliers de 
faisait une o 


4 


C'était une initiative, en effet, que 
cette pensée patriotique d’associu- 
tion conçue par notre président d’y- 
lors. ls n'étaient pas ‘nombreux, 
Lau commencement du siéecle, ceux 
que se souciaient de faire valoir 
pleinement, de montrer au grand 
jour, lPélément fondamentäl de no- 
tre patriotisme, l'élément premfer, 
le plus spontané, ct le plus naturel, 
Ce n'étaient pas tous les jeunes 
gens qui se donnaient le mot d'or- 
dre de Pamour de la race canadien- 
ne-française, cet amour qui sert de 
base à tous nos sentiments inté- 
rieurs de ficrté natinale. Aussi, 
comme s'ils eusent craint qu'il en 
fût toujours ainsi, les fondateurs de 
l'A.C.I.C. furent les promoteurs d'u- 
ne idée nouvelle 61 mé 
sarcasme du poëte: ° 

“Donnez-moi vos vingt-ans, si 
vous n'en l'aites rien”. 

Leur vingt-ans, ils surent Les em- 
ployer, ils ne les donnèrent à per- 
sonne, tumais les consacrèrent à lu 
union des jeunes, Lorsque tant d’au- 
tres ne songeaient qu'à Putopie de 
réaliser une union sur le terrain po- 
litique, à résoudre par des votes les 
problèmes récls, nombreux, qui se 


e$ arènes parlementaires les desti- 


se, nos premiers membres s’appli- 
quèrent à atteindre d'abord l'intel- 
ligence et le coeur :du peuple, ils 
désiréèrent que fa vie politique fut 
l'efflorgscénce. : de la vie sociale, 
C'est pourquoi ils. fondèrent. notre 
association sur cette conviction. 
Pour être des patriotes pratiques, 
ils devaient être sincèrement s0- 
Caux, NY tr: 

Et il fondèrent une association 
catholique, éatholique parce que pa- 
itriotique, parce que sociale, parce 

que dévouée aux intérêts canadiens- 
français, Ce sont les termes mêmes 
de notre premier président. Et ‘la 
son dernier. fils eut été ordonné, El- 
la direction de f’Église fut le pre- 
micr principe de l'Association; il la 
faisait catholique, il en dénotait le 
caractère, il lappropriait à notre 
jeunesse et répondait. aux besoins 
notre pays; il en 
euvre de préservation 
et-de réaction'énergique contre tous 
dangers doétrinaires et moraux 
tu” sièclée présent." ©" 
. L’A.C.C. avait donc pour but 
d'opérer le groupément des jeunes 
et de les préparer à.une vie de’ dé: 


% 
ï : 


gion et dela pairie, Quelle ambh 


+ 


“4 


" celle’ dés'geux beaux-frères, Phi- 


| 


s{que de Corée, 


prisèrent le 


présentaient à eux, à décider dans 


nées de la race .canadienne-françai: 


vouement pour ‘le: bien de. la reli- | 


3 


Lo 


| 
| 
| 


| 


Rome  . 


Plusieurs ‘causes françaises sont 
actuellement soumises à l'examen 
de la Congrégation. Le procès de 
canonisation de la Bienheureuse 
Madeleine Postel, fondatrice” des 
soeurs ‘des Ecoles chrétiennes, en 
est à sa dernière étape: ceux du 
bienhoureux curé d’Ars et de ‘la 
Bienheureuse Mère Barat, fonda- 
trice des Dames du Sacré-Coeur, 
apprachent de leur terne. H y # 
quelques ‘mois, le Saint Père avait 
procinmé: l'héroïcité des vertus de 
la Vénérable Bernadette, JA a dé- 
cerné le mème honneur, il y # quel- 
dues semaines, à la Vénérable Eu- 
phrasie Pelletier, fondatrice de cet 
admirable Institut du Bon, Pasteur, 
dont les 3,000 religieuses réparties 
fans le monde, entre 282 maisons, 
v régénérent aujourd'hui 60,000 à- 
tunes. , . | 

D’aitres causes, encore moins 4- 
vancéés, s'acheminent pourtant 
vers Line heureuse solution: notam- 
ment, celle du Père Ginhac, de la 
Compagnie de Jésus, mort en 1895, 


, 


libert Vrau èt Camille Féron, décé- 
dés à -Lille, en 1905, après avoir 
employé leur fortune en bonnes 
oeuvres et légué leur vertu et lenr 


dévouement à leur filks et neveu, 
Paul Féron-Vrau, directeur de la 


Croix, 

À cette moisson, la 
sionnaire apporté aussi sa gerbe: 
la congrégation des Rites a tenu 
dernièrement, sous la présidence 
du Pape, üne séance générale, en 
vue de se prononcer sur le marty- 
re du. Vénérable Laurent Imbert, 
évêque de Gañfsa, vicaire apostoli- 
immolé vers 1840 
(1 fidèles, en haine 
Le 


.. 


avec 82 prêtres 
de la, loi. 


er 


‘Tous au service de Dieu 


md mnenun ee ucteens 


NT 
[ PROFIFE 


Occasion unique d’é 


anne de cncnf enfants qui sonl 
fous dévénus religieux cet réligieu. 
ses, Bien plus, mère de famille 
devenue veuve, est entrée aux reli- 
giéuses du Saint-Sacrement dès que 
son deriner fils cut été ordonné, Et 
le avail-6D ans passés el mourut pes 


de tenips après, avant recu l'habit A 


& son lit de mort, Cetle Famille est 
lu faniille Magahtes. \ 


D 7 
A 

Les progrès du catholicisme 

à Ceylan 


eColomba - - En 1826, le nombre 
‘les catholiques atteignait à peine 
130,000 à Ceylan, pendant rente 
ans, ce total n’augmenta que légère. 
ment, En 1850, 
140,000 ef il v avait alors 30 églises 
ou chapelles ef dix'écoles avant 4 
peines 2,00/) -élèves.” Les mission- 
naires étaient au nombre dé 35, En 
1922, es. catholiques de Cevlan dé- 
passaient 400,000: les missionnai- 
res sont au fombre de 275 et il va 
735 églises ou'chavelles #1 735 éco- 
les avec plus de,70,000 élèves, 


et gt 
Les religieux en Allemagne 


. Te, ‘ s 
Berlin — On compterait actuelle- 
nent en Allemagne 486 monastères 
d'hommes et 6,416 couvents de fenr- 
mes; c'est en Bavière que ces reli- 
giceux el religieux sont naturelle- 
ment je plus nombreux, Ce sopt 
les Fransciscains qui, sur ce noû- 


tion noble el bèlle c'était, quelle 
dée généreuse ef combien elle avait 
été douce au coeur de Sa Grandeur 
Mgr Bruchési, C'est lui-même qui 
e disait: il critrevoyait l'influence 
de cette petite phalange autour d'el- 
e, les beaux exemples qu'elle dton- 
nerait, de bien qui s’opérerait grâce 
à elle pari les diverses classes de 
‘la, sagigté, ensparticulier parmi la 
génération grandissante, Quels honi- 
mes de principes et de valcur elle 
allait former pour Pavenir, 

.Ces pensées, que nous venoni 
d'exprimer, elles se multiplient 


dans -notre esprit, en ce moment ou lé 


PVA:CC, à dépassé-ses vingl ans. 
Elles demeurent en nous, à la veille 
de notre congrès général qui se tien- 
draà Montréal les 28, 29, 30 juin 
et der juillet. On ne songe pas, en 
effet, sans satisfaction à celle date 


bénie de Dieu où notre association - 


s’est forméc, 
e répäindre, . 

A cette houre, pensons-v plus que 
amais et renouvelons notre foi, de 
nème. que nojre serment de fidéli- 
É PA.CHI.C.  Promettons qu’elle 


pour vivre, grandir et 


é à 
soit grande el forte toujours, qg’elle 
progresse encore, comme elle à pro- 
gressé, , car elle a progressé sans 
‘esse, comme nous le verrons pro- 
chainement, 

Aujourd’hui, notre mot d'ordre 
est de songer à l'initiative d'il v a 


{vingt ans, pour bien croire qu'il n 


fallu alors des jeunes hommes: bien 

rempés, pour exécuter leur projet 
out de générosité ot de hardiesse, 
nême”-en. un. temps où lFuuion des 
"Sprits ‘éatit difficile à entrepreu- 
ie à ù 


‘ . 


France mis- 1 SL , nue : 
ibiensque Locéan na pas gelé en bi 


on en comptait 


| 


A fait la conquête de bien 
tuées aux thés verts de Îa 
L'avez-vous jamais essay 


LES NOUVELLES 
CHEZ NOUS ET AILLEURS | 


’ at 
Causes françaisés en cour de 


en 
SR 


JL 


|: Un memèêre de l'ACC, : :| 


personnes habis 


ne 'nu du Japon, , 
H£274F 


a 


Ofni 
é ? 


‘ 


| 
i 


Fe 


bre, comptent le plus de religieux 
et de maisons: 39 monastères et 4 
327 membres: viennent à peu. près 
at Même rang les Bénédietins, avec 
1,347 membres, mais seulement 23 


monastères, Les Jésuiles sont au 
nombre: de 32 réparlis entre 26 
maisons, . 
: ne ‘ 
Le Gulf Stream est plus 
. chaud 


Paris -- Le Sprtzberg, qui se trou- 
ve entre 76e 78 degrés ‘de latitude 
Nord est uhe terre excessivement 
froide, couverte de uwlace: cepen- 
dant, elle n'est pas absolument. dé- 
serte; de rares habitants, des Esqui- 
maux, y demeurent loute l'année, ct 
pendant quatre mois d'été des. mi- 
nesrde houille de grande valeur sont 
réguliérement exploitées depnis pli. 


sieurs années, 

Or, une-nmnssron commerciale nor. 
"égiénne envoie en expédition en 
août 1922, a faut une contatation.as- | 
sez inattendtie: le Spitzhery est en] 
train de se réchaufier, Les preriiers,! 
sviptômes de ve réchauffement se: 
sont manifestés en 1918: l'élévation 
de la température n'a pas cesse de- 
puis cette époyue, et, en 1922, les 
sondages effectués à 81 degrés de 
latitudes Nord jusqu'à une profon- 
deur. de 10,600 pieds onf permis de 
cohstater qué l'euu, généralement à 
8 degrés ar-desus de 6, atteignait! 
en certains points 15 degrés (, si 


2 


ver, sup es .cûtes, comme c'était Ta 
régle. d'habitude, 

Ta “Géggrapiie" inhque que la] 
cause de eo; réchautfenmem est Île 
courant di. Guif Stream. sensible. 
ment plus” éfnud au'autrefois. Cet 
te modification de: la température 
ambiante aeu des vépereussions" 
sur Paspeot-générat du pavs. Des 


note 


‘ 
. 
l 


Û 
alacicrs Qui s'ivancaient autrefois: 
ans la mer obt disuarit, le sol ap. 
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URES DE TENNIS POUR 


rurait récouvért de cailloux entrai- 


nes par les glaces: ie, nonibre des 
phoques adiminüt, certaines espé- 
ces de poissons ont émigré, tandis 


" qu’on pêche aujourd’hui de grandes 
[quantités de harengs. 


am esl- 


n 
ci 


Mais pourquoi le Gulf Stre 
il plus chaud? - 


*@* , . 
Un voyage de quatorze mois 


Copenhague —- ‘Trois, employés 
de a Great Northern Railway et Cie 
sont arrivé dans cette ville, venant 
de Shanghai, après un voyage ro- 
marquable de quatorze mois, Au 
début de eë voyage, dix - hommes, 
appartenant tofs à 1 Compagnie 
quiflèrent Shanghai le 27 février 
à bord d’un bateau à deux 
mâts, de 27 tonneanx, mû par un 
moteur de dix chevaux, Au nord 
des côtes des îles Philippines, ils 
furent attaqués par. des pirates chi- 
nois, fs allérent à Manille, à Bor- 
néo el à Java, où trois hommes :quit- 
trent le bateau, Les autres &onti- 
nuérent jusqu'aux îles Coco, et de 
là inirent treize jours à traverser 
Pocéan Indien, : touchèrent Cap. 
Town, Sainte-Hélène, Serra Leone, 
Las Palmas et les îles Canaries, d’où 
ils'allèrent directement jusqu’à Co- 
penhague, après une traverséé très 
pénible de vingt-sept jours. Tls ont 
parcouru en tout 16.000 milles, a- 
vant passé sept mois en mer et sept 
mois sur terre. 


ne 1 1 — 


Une succession. peu ordinaire 


Cologne — Pendant 500 ans le 
poste d’orgañiste et de sacristain de 
l'église’ catholique de :Herkcñrath, 
près de Cologne, a êté occupé par 
un membre de: k fæuille. On é- 
tit Sacristain et organiste de pére 
ên fils, Cette longue lignée vient 
d'arrivée à son terme final. En ef- 
lets le sacristain-organiste, un véné. 
rable vieillard, vient de prendre s1/ 
retraite et ina pas de fils, pas 
mème de parents pour lui succéder, 

.A Pier-Bonsdorf, se rencontre un 
cas analogue, Jusqu'à 1844, il v a- 
vait deux paroisses, Pier et Bons- 
dorf, et pendant 300 ans le poste de 
sacris{ain-orguniste fut occupé par 
un membre de In famille Marx. Une 
branche ‘Stañt à Pier et l'autre a 
Bonsdorf, Le sueristain actuel de 
Pier-Bonsdorf, plus heureux que 
sou .collècue de florkeurath, a des 
fils qui lui succéderoni. 


.. 
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Une armiée de sur-femmes 


“Bertin - < Les Allemands se li. 
vrent aux hautes études. Au-delà 
de 9,500 suivent des cours dans les 
universités. Elles étudient Ia mé. 
eciñe, le droit. les sciences, l’ar- 
éhitecture, le génie civil et même 
l’art de bien cultiver la terre, L'AL 
lemagne, remarquable par ses sur. 


bonnes, aura bientôt ses sm-fém:. 
mes SOU 
tt he: TT J 
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New York: Un.médecin aiméri. 


+ * p» e à 
cain, président de 


re men eee ee 0e ne ne 


US RESTE PLUS QUE & J0 
DE CETTE VENTE 


conomiser 20% pour achat 
malles et chaussures 


rennes 


la “Save-a-Live 
League”, dit:qu'il s’est commis, Pan- 
née dernière, rien (qu'aux* Etas-U-1 
nis, de-15 à*16. mille suicides. La] 
cause qu'il en ‘donne c'est qu’à no-! 
tre époque lés parents et les institu- 
teurs ne se soncient pas de dévelap- 
per chez.les enfants la sainteté de 
la vie humaine. On se suicide par 
suite des fovers malheureux, de ma- 
riages prématurés, de la sortie ds 
Dieu des âmessqui deviennent le 
foyer de toutes les passions, 


CITE LL EEE EEE TE OT 


. L'expérieñce | 


A prouvé, à un grand nombre de 
tout ‘ils’ obtiennent le plus haut 
l'expédia 
frigorifiques.: _ 

Notre compagnie donne à ch 


nous se font au jour le jour. 


Nous sommes à même de 


N EM VORK 
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: En Europe avee 
Départ d'un quai, ç 
et arrivée à un quai 


le. LAFAYETTE, 28 j 
“PARIS”, 2 juillet, 


-néés,-les Homicides ont qu 


ae en means nee Eee den ee 


nt à l’une de nos crèmeries on à 


tention: vous êtes assuré d’une pesée h 


<Votre confiance nous honore; c’est sur elle que 
cominerce; qui esl votre commerce, celui du fermier, 
recevoir tous vas oeufs aux entre. 


Six jours pour l'Angleterre. 


“FRANCE”, 9 juil, 30 juih, 27 août 
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Dis mille. i 
| Mille ASSassinats en 
" :. An . 
New-York — Suivi ; 
Hoffmann, l'analyste a 
Je”-“Prudentiat Insu 
it noté coftuis CAE CETTTE 
en: Amérique. dans Je core 
l'année “dernière, Les a" 
démontrent qué tes 
sont augmentés de 9 
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Re HAVRE 
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Luxe et Confort 
ouvert à New-York 
couvert au Havre, 


uin, 16 août; 27 sep. 
23 juitlet, 20 août 


Fameux paquebots 


Suifren, 28 juin, 

_ 12 août 
Bochambean, 
5 juillet, 6: août D 


- La Rourdonnais, 
8 juillet, 80 sept... 


Navigation de B 


n 
« 


ne Agents locaux 
Agent Général: A. LABELLE < 


New-York — Havre Paris 


New-York — Vigo — Bordeaux 
Roussillon, 29 juil, 


Service eanadien d'Europe à Hulifax 
ordeaux ious les 21 jours dans. les paqueb 
bles, Roussillon et la Rourdonnais. 
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S. 


nn _— 
une seule clagse:. 


La Savoie, 19 juil. 
3 sept. : 


Chicago, 24 sep. 
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Malles, prix rég, 18.50." Prix ‘de vénte: 10.50 
Malles, ‘prix ‘rés 21.00. :l'rix de vente qd opus 16.89 
Porte-habit (Suite-case) Rég, 43,50. -Prix de -vente...... 2.80 
Porte-bahit  (Suit-case) Règ, 2,50. ‘Prix de vente... 2.09 
Parte-habit ‘(Suit-case) Rés. 800 Prix ( ; 6.10 
Sacoches (Club-Bag Rég. 9.50... 7.60 
Sacoches (Club Bag) Rég, 12.80 12.80 


iTeus les autres prix ont élé coupés en comparaison, Île 
choix est complet, to, os 


escompte de 20%.su 
magasin. | 
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838.80 


6,50: … 9.20 
Le. 6.00 
6.80 
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ois conforige 


Witinipeg, Man 


5.00 | 
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sus, * h 
das! 


| 
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= pôts de 

É Melfort, North Battleford, KRégina, Saska/oon Weyburn 

È . = et Yorkton: Fo 

É Soutenez votre propre industrie en insistant pour âtoir Le heur. 
È re de la crêémerie “coopéralive el'la crême à Ja glace “Dominion,” 
É 4 a ‘ . ua PR 2 . 

: Saskaïchewan Go-eperative: Gfeameries Lu, 
Es. No | =. | À 

ë (RELIE LE PRODUCTEUR AU CONSOMMATEUR) 

= = | : 

= PRINCE-ALBERT SASK, 
TO ! 


: 


ET 


1 


La distribution solennelle des prix au: Collège Mathieu de Gra- 


velbourg à eu lieu mardi, le 17 juin, 


” 


décernés ainsi que le nom des généreux donateurs,” 


Parmi les donateurs on remarque $. G. Mgr l'archevêque de 
Régina, N.°G.. Mer Pévêque de Prince:Albert, le consul général de 
se ce, le lieutenant-gouverneur de la province de Québec, le provin- 
Fran Oblats, le Regteur de l’Université d'Ottawa, Mgr Marois, 
Son Honey le juge Gravel et grand nombre d'amis 
aîques. 


eial des 
Mgr Brodeur, 
de Sinetitution, prêtres et 


\ 4 


8 prix sont décernés suivant lo rdre de ‘mérite, 
LES 


NX.B.— 


Conduite et Application. 
Médaille d'argent : 
offerte par L'HONORABLE NAIRCISSE PERODEAU, 
Lieuten#nt-Gonverneur de! la Province de Québec. 


Paul Piché. F 


Prix offerts par Sa Grandeur Mgr O. E. MATHIEU, 
Archovêque de -Régina. 


Conräd Piché; Edouard Cloutier 
| Albert Sylvestre; 
- Deuxièmes prix: 


lrénée Tourigny. Maürice Bédard, Paul Raby. 


\ . 


Premiers- prix: 
Joseph Lafrance, 


G 


' INSTRUCTION RE RELIGIEUSE. 
Premier Coi Couts. : 
Médaille d'or offerte: par Sa Grandeur Monseigneur 0. 
ML: ATATE U, Archevêque de Régina. 
Léo! Ayotte. “7 


Prix cotiets par A abbé T.: A. Morisette, curé de 
2 ‘Saint: Victor: 


Aimé Lizéé, Godefroy. Kuchartz. Lit 


Deuxième Cours. 
xiédaille d'or ofterte par Sa Grandeur Monseigneur 
PRUD'HOMME, Evêque de, Prince-Albert 
. et Saskñtoon, 


Paul Raby. 


Paix offerts par M. Labbé A. CRAV EL, curé dé Mazenod, 
. Paul Piché, lrénée Tourigny. 


Troisième Cours. 
Médaille. d'or offéite "par. 
Monseigneur 2. MA ROIS, PDV.G 


Maurice ‘Bédard. : ° 


Prix offerts par M, l'abbé J, A, “MENARD, éuré de 
Verwood, 
Théodore Préfontaine, : Gaston Robinson, 
Paul Boisselle, Jules Lavertu. 


: Prix de Cinq Diastres en Or offert par la BANQUE: 
fl D'HOCHELAGA, de Gravelbourg, 
; | Paul. Painchaud, 


_ Cours. Préparatoire! ; 
Prix de Cinq Piastrés en: Or offert par M le docteur 
SOUCY, de: Gravelbourg, 


à NN. Gaston Robinson. à ! 


.SUCCE EN CLASSE. 
44 


Quatrième Forme, a 
Hcla tt ss | 


Lee ee eme nes 2 
OS “+ 


DEEE CET ET EELESE 


D . L * . + 
NES ., i4 
LE D , LA LR #- sn. . NU . 


PET 
SH 


Ecosse,» 
. 2 “ 


stereo see 
at 


Dons et, me os F; u COR. 
Ü 


de pas envoyer népier-monnaie, mais: foire. remise 

EX bon. où imand 7 de 5m 

GE EU Rdat de.n se: _ “Aélress : . ñ- 
5 LU BRELE, curé : Mae js se Er “Cornme. “srite _L'ahbé NAR 


Es RS, 


i 
ds 
:.… Je désire aîder ke construc- = 


On trouvera el i-dessous une liste complète. des. prix qui ont, été, 


st 


Médaille d'or offerte | par les CREVALEPRS DE COLOMRB. 
“ de Gravelbourg,  .:. , 
Léo-Paul Sabourin. 
Prix offerts. pat M. labbé J, A. DUFRESNE, 


curé d’Assiniboin, 
; Premier Prix :— 


Denxièmes Prix : 


ee 


Aimé Lizée N 


L ” Troisième . Forme: cn , ct 
Excellence : — 


Médaille d’or offerte par .. 
Monseigneur TJ, H: BRODEUR, P.A:V.C. + 
Léo Ayotte. . 
: A2 

Premier Prix de Cinq Piastres en Or 
“offert par M: Pabbé A. LAPLANTE » Professeur au Collège 


Godefroy Kuchartz. 


4, 


\_° 
Première Forme, -: à 
| Excéllence: — * 
* Médaille d or offerte par le R. P. PROVINCE. AL DES 
li | :OBLATS, 
Paul Raby, " #, 


Prix offerts par M. l'abbé DUBOIS, réuré de Laflèche, 
Premier Prix :— 


Paul Piché, Germain Laville, CA 


Déuxième Prix: — | . 
. Albert Forcier. “ LES 


Éléments -Latins. h : | Le 
$ MAIT- 


* Exéellence : — 
- Médaille d'or offerte par M. l'abbé CHARLES 
os LARD, VF, curé de Gravelhourg. 

lrénée Tourigny. 


 . … Prix offerts par un Ami de Graveurs * 
Preniier 


Prix :— DS 
FL ._ . Gérard T ourigny. nd 
Deuxième -Prix:— oo \ 
Rae Conrad Piché. L Ë tot 
‘ Deuxième Cours Commercial. _n 
Excellétice :— CR 
. Médaille d’or offerte par Son Honneur le juge  ‘ . - 
. A. GRAVET, huge De 
| Armand Arguin, site si 


‘ Déuxième Prix offert par | M. l'abbé ChsF mile ARE 5, E Dec, 


GRAVELEOURG, “Sok 


Le : Dr 
mourir à Gravelbourg. après :auël-|; 
ues, semaines :de malaïie, à l’âge 
de 
[il habitait la Saskaichewan, où il 
eXErCA SA proféssion 
ment à 
d'Auvergne et à -Adimiral. 
da suriout à ce dernier : endroit, ‘où 
er il s'établit aussitét que. le !C. 
jrut terminé sa ligne entre Wey- 


PO 1 "1 
sf | 
u 


Professeur au Collège. 
Lucien Duperreault. 


ae * 


Premier Cours Commercial, rte 
Excellence : — | 
Médaille d’or offerte par le R. P. F° X: MAR ‘OTTE, 
O.M.I., Recteur de l'Université d Otiawa. 
Léo Isabelle, | £. 
Premier Pix, offort par M, l’avoent M. BONNEAU, 
de Gravelbourg, : 


ce Le | Dos a : Paul Painchaud. Cia - ° 
rl FRANCAIS. Ba he que er fn nt 
En ES = DUT ! Quatrième Fréparatoire | #4 
| \iédaille à or “offerte par ln SOCTETÉ SAINT -JEAN- | , ———— ri Mi 
8. : BAPT ISTE, de : Gravelbourg.:  : : Excellence: — 
. Irénée Tourigny. | Médaille d'or offerte par M Labbé. LC. 4. GRAVEL, pre: 
———— VE ‘Maurice Bédard. 
Pris offerts par M, T7 À FORCIER, .de Gra velbourg. 1 —————— 
Quatrième F orme: Léo- Paul Sabourin, Prix offerts par M. l’ahhé TJ, À. CHIPAULT, LS 
Troisième Forme: Léo Ayotte, , = Premier Pri curé de Codenve, | 
Première Forme: Albert Forcier, SRNGE ER H Paradi de à 
; Eléments- Latins: : Gérard Tourigny. Deuxièines Prix :— enri arads,. Le « 
Pris offerts par M. le CONEUL GENER AL DE. Théodore Préfontaine, Joseph Ross, & 
FRANCE an Canada, . Armand Levasseur, Gaston Robinson; LA — 
2ème Cours Commercial: . Lucien Duperréault, È Gilbert Bertrand, Lucien Ayotte, oo 
ler Cours Commercial: Paul Painchaud, ‘ame Préoars en 
i 4ème Préparatoire: Maurice Bédard, Troisième réparatoire ° LS 
li 3ème Préparatoire: Paul Boisselle, Excellence :— 
' 28 P S À t. L] LE L ”. 
2ème Préparatoire:. Sergius Aussan Médaille d'or offerte par-M..L: 7: MARTEL maire de 
| | | Gravelbourg, : —. 
É HISTOIRE DU CANADA. . : Egide: Thibédeau, oi EN 
“ “ F4 1 + 
—— J —{—— ë 
Médaille d'à offerte par M. GEORGE HPBERT, LS Prix” offert par M. l'abbé A. “LECLAIR pire,” 
î Aroent: Conseiller -du Collège. D ï . Ançien Proféséour:, 
H . : Léo Isabelle. cle euxièmes Prix — 
: EE | L . Paul Boisalle Alphonse Bourgeois _ 
l, Cours Classique ‘ or : | . Cléophas Légaré. | : M 
i, Pix de Cinq Piastres à ën-Or offert par M. L'abbé | Ue | 
: H, LAPLANTE, Professeur au’ Collège. : # . : Deuxième Préparatoire. 
MS | Gérard /T ourigny. on 7 ‘ | . "4 PARTS 
U - À " Ur Excetlencé :— 
it Cours Commercial. FU . Médaille d'or offerte | par M. le Dr M. GRAVEI 5 7 


_ 4 médecin du collège, 

# F Jules Lavertu. ; 

4 : | . / “%. 2 
#7 . Prix offerts par. M. l'Avocat J.-B. CREPEAU, 
de ‘Gravelbourg. i or 
Deuxièmes Prix :— *. Ù 


Edouard L'agéssé, Mauxice Lizée, Sergius: Aussant, : 
René Bouchard, ‘Albert Sylvestre = 
{. 


su FAI ANF ÀRE 


7 
Prix de Cinq. Pinstiée en Or offert: par: $ 
L CSSIER, pire, Directeur dela F anfare. di. Cols. 
LL: 


“Arthur Moquin. 


: CALLIGRAPHIE, À 


Prix x apécil étfout par M..0. IA PLANTE, .dé Gvshanrg 
NT on : Rémi: Bachand. Cite 


À. tous, les. pénéreux ‘donateurs qui'ont- bien! oulu offrir 


des médailles et. des pri x uni cordial. merci. ‘7 
RS 
|'deinièrement, depuis” ‘quelques 
‘mois à. peine, que Sentant.sa san- 
té décliner. il était venu rejoindre 
à-Gravelbourg le reste. de. sa. famil- 
‘le, au milieu de liguellé il'est ma 

le 17. courant. Il Jaisse une veuve 
et cinq enfænts,—trois filles et 
deux garcons. Il'était le frère de 
A. l'abbé: LP, Grovel, de Son Hon- 
inour lé juge Gravel, du Dr Mauri- 
ce Gravel, de M. Guy: Gravel, phar- 
Imation, -et de. Mmé G Hébert. Son 
“service a éfé chanté. dans > éalise 

‘de Graveur os FAT son: 


ü 


J 


Es 


Henri Gravel' vient : “el 


ans. Depuis environ’18 ans. 
successive 
"à Notre-Dame 
Îl rési- 


Neville, 


PF A; 
“Æ. ‘Sban navon.. Ce. n'est que } 


ne mine mme pa 


Edouard Cloutier, Joseph Lafranée, An Moquin. . 


© :{Thiers, léguées au 


‘ont &té vendues 


mt nee eee 


donin, M. Yabbé Albert Gravel, eu- 
ré de, ‘Mazenod, Conduisaient : le 
deuil: MM. le juge Gravel, le Dr, M. 
1 Gravel et Guy ‘Gravel, ses frères. 
M. Georges E'ébert, son beau-frère, 
MM, Alphonse Dorais et Emile Do- 
rais, ses cousins. . À Nos sympathies 
à la famille si éprouvée, 


jourd'hui pour lx:somme de 11 mil- 
lions 280,000 francs. Ces perles n° 
chetées une à une par Mme Thiers 
avaient couté 24 400 francs. 


vancés de la 


League: «7 


NEW. YORK Mile Grace Virgi- 
nia Pomeroy Hendrick qui doit se 
marier à George W, Patterson le 4 
juillet, à Simsbury, Conn., ne con- 
sent À avoir la cérémonie à l'égli- 
se que si on reserve un bane pour 
ses quatre chiens terricrs, 

va sans dire que Mlle Hen- 


CAT. GAR Vn 


| que nvec ses 
| Pèlerinage de Liaison Française? était appuyée : 
Fe 26- juin, uit convoi spécial de 
Canadiens-français de la Province 
dé Québec et de I Nouvelle Angle- 
terre, partira de Montréal à desti- 
nation des. loculités françaises de 
l'Ouest Canadien, Cette excursion 
de nos frères de PEst sera compo- 
séé, de DErSONnages éminents, êvè- 
aies, prêtres, juges, avocats, mé- 
décins, capitalistes, professionnels, 
manufneturiers, journalistes, ete. 
es pèlerins de liaison française 
seront à Gravelbourg, jeudi, Le 3 
juillet, et viendront nous vendre 
visite dans un but de colonisation 
et pour resserrer les Hiens de fra- 
ternité avec nos compatriotes du 
sud de la Saskatchewan, Ce pèle- 
rinage d'amitié française à recu la 
haute et chaleureuse approbation 
de Nos Seigneurs Mathieu, Beli- 
veau et Prud'homme, Un magni- 
tique programme. de réception à 
été soigneusement élaboré par ln 
Société St- Jean-Baptiste de Gravel- 
bourg, avec le concours de toutes 
les sociétés locales. Le pDrograin- 
me comporte l’arrivée à 9 hrs a, 
im. Messe Solennelle, diner-ban- 
quet, disvours patr iotiques, pr ojets 
de colonisation, visite de nos ins- 
titutions religieuses, nationales, 6- 
ducatiannelles _tet dommerciales, 
promenades dans la prairie el sur 
les fermes, amuseiments variés en 
plein air, séance dramatique et mu- 
sieale, ete. Un grand nombre des 
nôtres des localités environnantes 
est aussi attendu à Gravelbourg 
pour la circonstance, Cette fête 
de liaison. française prendra quel- 
que peut l'aspect d'un congrès na- 
tional: de Ja région, et nous csné- | 
Fons qu ‘elle sera féconde en résul- 
-lats salutaires pour notre survi- | 
vance et notre expansion ethnique | 
dans les plaines fertiles de l'Ouest, 
Une cordiale invitationsest adres- 
sée à tous Les nôtres dela Saskat- 
À chewan méridionale de venir se 
joindre à nous en grand nombre 
pour saluer nos frères, aînés de | 
PEst du Canada et des Etats- punis, | 
leur prouver notre volonté de vi- 
vre ct la vitalité de ln vace : 
| 


charge, : Lu bt 


\ Toujours 
pas aidé, 
herbeuce comme Île 


LE Dee 024 
Du DR. PIERRE 
peut vous remettre our la route de la santé, . 
milliers d'autres. Pourquoi pas pour vous? 
Î oct absolument sain, 
1 ost bon pour touto ls famille, 


très valuables, et des attestations véritables: 
sur demande. Ce remède herbeuxz renommé 


les droguistes, Des agents spéciaux le fournissent. 


2501 Washington Blud, 
Délivré libre de tous droits au Canada 


caise dans ce beau pays de colu- 
nisation, et prendre part à coeur- 
joie aux fêtes 
magnifique 
Gravelbourg. 


éconfortantes de ce 
ralliement français à 
Bienvenue à tous ! 


QE ————— / 
LES NOUVELLES 
EN QUELQUES LIGNES 


COLOMBO, Cevlan — Un pè- 
cheuy à eu une terrible lutte à soui- 
tenir avec un crocodile, dont il.ré- 
ussit finalement à se débarrasser 
en lui plongeant sa rañe dans Île 
gosier, Le pêcheur a êté sérieuse- 
ment blessé, 


QUELQUES JOURS AU PARC NATIONAL DE 


LES ROCHEUSES CANADIENNISS 


Grand choix de routes vin le Canadien 
National et autres lignes comprenant des 
Voyages par chemin de fer, des exeursiony 
sur'les les ‘et sur la mer, 


= 


: ROMË— Au, Salon annuel de l'A: f] 
cadémie américaine qui vient d'a- 
oir lieu on pouvait admirer la pre- 
mière copie du modèle fait par Mi- 
chel-Ange pour le dôme de la ba- 
silique de St-Pierre à Rome, Le 
plan est conservé dans les archives 
du Vatican, Le modèle a 15 pieds 
de hauteur, 


PARIS— Les perles de Mme 
Musée du Lou- 
vre il y a près de cinquänte ans, 


aux enchèr es au- 


L. J DAVIS, agent des Passagers C. N. R, 


OUS avez besoin d'impression quelcon- 


V cartes de faire-part, cartes et tributs. 
miortuaires, remerciements, convocations, pro- 
gramifes, menus, adresses, en-têtes de lettres 
et d’enveloppes, circulaires, ete, : 
8 ‘ 
OUS sommes en mesure. de vous faire 
ces travaux d’une façon artistique, ra- 
pide et à bon compte. 


Nos. spécialités 


Factures . En-têtés de Lettres Enveloppes ‘ 
Memorandums Certes de Visite: Invita- 


4 


Une tions. Programmes .7 
Lettres de Faire-pait de Naïssance, de Ma. 
|  riage, et de Décès ‘Cartes Mortuaires, 
. :_ Affiches ‘Pancartes . Compte-rendus Finan- | 
ciers pour Eglises Etiquettes. Reçus 
Billets de Loterie. 
At Prix Courants … | Prospectus: Brochures 
Papier: Beurre, | 


| ADRESSÉZ TOUTE E COMMANDE OU DE. 
. MANDE D'INFORMATION À 


ne 


pen enr en sente 


drick esf lun des fruitsdes plus a 


ne, ef un membre den: 


apporté une: carabine 


TEE 


Ila fait cela nn des 


No contient pas de drogues auleiblo\ 


\ DU 15 MAI AU 30 SEPT. 
LIMITE EXTREME DU RETOUR 31 OCT, 1924: NUS 


L’Est du Canada : 
La Côte du Pacifique 


INFORMEZ-VOUS AUPRES DE VOTRE AGENT LOC AL L 


© Nous vendons des billets pour toutes les parties du monde, 
VOYAGEZ SUR TERRE ET SUR MER 


Æaire venir dans ce pays, venez nous voir: 
re venirdans ce pays, ‘venez nous voir, 


' : tu , 
mms 


Prince-Alhert, us 


4 CRE se ve cos mine à 
‘ 


ques: cartes d'affaires, cartes de visite, ‘| 


- 4 


civilisation Américai- 
La Junior 
La 2,0 


AA 
de aus 


Muriel: Shvage, un 


enfant de 4 ans, était ‘en bique-ni- 


parenté: QU avaient 
SU Celle-ci 
cottre tic rache. 


La petile en voulant ltdirr à soi, 
fit partir le coup ét vredut Ia dé 


essure ff Uhortelle. 


| 5 de Fe Eepoñs. R l 


même quand d'autres médecines i 


ne vous ont 


‘Une simple et vieille préparation 


DA 


4 


QU 


L'histoire intéressante de on découverte, avec des renseignemento 
est envoyée gratuitémunt 
ne peut être obtenu cher 
Ecrire à 


_ DR. PETER FAHRNEY & SONS CO: 
CHICAGO, ie 


,t 4 


DL 


JASPE R— 


À 4? 
L’ Adi fil ile) 
l DE 
LS LA CELA DITS 


EEE ann PACA ARR POUAQ PS MP HEART FPT Cafe eur ER nr 


nn eme 


en Ÿ . 
a ke 
\ 
\ 


AE RD GDS ED Eu pes 


D n'a sm 


CRE 


UASTR - Rae ED MONT Ps. re NES PM Le y 


ms ns 0 cad | 


ds . , , d ’ de UT Jes r p°  L 7 
nn | . d'une serie de monographies traitant de” l'établissement | nie le are open té 
Les Centres Franco-Canadiens | de le BANQUE DE, MONTREAL en des endroit Impor. © [is avec. bienveillance, Auiour- 
me d'hui nous formulons un souhait: 
SERVICE SPECIAL DU “PATRIOTE DE L'OUEST Ponteix ne peut demeurer bien 
longtemps .sans son église. . Nos 
Ss ss E - blessures se sont refermées: nos 
. , : forces sont revenues et notre cou- 
' WAKAW, Sask. famille sont intallées au magasin. rage n’a jamais faibli. Nous espé- 
Elle trouve le gite sai, Qui ne le rons donc recevoir votre approl a 
PTE ; 1e. {trouverait en effet, après Pavoir vu, |: tion pour nous remettre immédia- 
. Sanctuaire de la Bienheureuse Thé- |ne fusse qu’une seule fois? tement à Vocuvre ct prendre les 
Avec l'approbation de notre évé- Fe TT | moyens dé donner à notre Dieu le 
que nous avons ouvert un dépôt des PRUD’HO ME, Sask. | temple qui conviendrait au çnombre 
shit concernant la Bienheureuse ue | Pontcis lerté des parois 
érèse. Nous avons un assorti-|  Dinianche, & juin, séance donnée ATCIX. | , 
ment complet de statues de la Bien- | par les élèves du Couvent. Malgré | 1 Nous savons combien est, lourde 
heureuse, de médailles, de vues, de! fa pluie, les chemins détrempés, la ! ais à ous SAVONS ss “que votre. 
anusique d'albums, de portraits, [salle était remplie comme aux plus ‘ bontélest sans limites, votre affec-. 
d'images, de cartes postales et d'ob- beaux jours, c’est que chacun sait JonLe SANS PASS D 
jets divers ornés de portrails ou [que les élèves du Couvent ont lc: tion pour nous sans bornes, et c’est 
médailles de la Bienheureuse® du : divertir e “une soi. | avec confiance que nous vous fai- 
médailles de la Bienheureuse” {don de nous divertir el qu’une soi- | HS quand méme part de notre ds. 
Ces articles mis en vente pour ré- |rée passée en leur compagnie n’est | son SL : Vois assurant aue notre | 
poridre aux désirs des nombreux | pas une soirée manquée, Dévoues, LS n0S offo "1 on êche- 
serviteurs de la Bienhoureuge sont| , - Programme | font la tâche de devenir trop, gran. 
tous anprouvès par le Carmel def Sans Souci, Duo de piano,Mlles de F ac 1e je € er es ps ue. 
Lisieux et composés sons sa direc-|Zehna de Lakassé, Evangeline La- Let c'est avec confiance qte nous of- 
tion immédiate, u est rappelé quel berge; Voeux à Mgr Bourdel, Zehna Lu ACHÈVEMENT du chernin de fer Pacifique f 1] ‘ ôt ; MOUV de ce que 
nul ne peut, s’il n’est autorisé par | de Lagassé: Bicnvenue à la Révéren- Ù n : vait l : ji POS Te On D le 8 4 
l'auteur, reproduire ôn -enluminer de Mère Générale, igrv Hont; A. Canadien, en 1886, entreprise qui avait l'appui mora . nos Se Mr D ODteoir d'insister, 
Jes” portraits de la Bienheureuse [dresse à l'audience, Evangeline La- | ‘et financier de la Banque de Montréal, fut comme un, f Monseigneur, pour vous dire notre 
Thérèse el que d’unc facon généra berge; Le chat botté, comédie en ! io : PE F'onseigneur, Pour ir au mil 
le, la création d'images nouvelles [deux actes: | [ raynn de lumineuses promesses, dans la vie économi- . % bonheur de Vous por au milieu 
ièse les droits d'auteur et de famil-| Le chat botté, Déodat Poiliévre; | Îque, alors si inquiétante, du Canada. { Mo de nous. Nous souhaitons que vos 
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- . ch: PS ‘ ? ‘ : . a . : sans bornes, à la piété ardente, qui 
VAL-MARIE, Sask chant. chat bollé, 2ème acte: | La Banque de Montréal célébra ‘’achèvement de cette voie ferrée nous - préchent d'exemple comme 
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ende + DIRE , endant le concert, M: 4$ | camp entre le club des Chevaliers 
er PA e eieUrs Ur rem Je trouve . J'ai employées, Binette,  marguillier ” sortant : de | de Colomb d’'Edmonton et le club 
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son. ou des oeufs le vendredi? Eh bien, 
essayez le fromage Kraft, | 


Les manières de préparer le fromage 
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viande par le fromage. Kraft que leurs 
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devient une grande puissance pour le bien. - 
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absolument inattendu, venâit de 5€ 
produire: 61 des douzaines de thoor 
ries avaient été émises, dont € ui 
était arrivé fusque dans la retra de. 
de Mabel, ct qui, toutes, se contredi- 
saieni réciproquehent, * »* Et.la jeun 
femme songoait qu'il était Rumiliant 
de voir ainsi a€e “ablés et vtincus des 
hommes qui faisaient prhfession -d’a- 
voir pris la terre sous teur. charge, 
Sans compter que, naturellement, 
cette condition anormale de l’atmos- 
phére svait été acconpagriée de dé. 
sastres: un peu ‘partout, iv avait 
eu des “trembleménts de ‘terre d’une 
violence vrodigieuse; une tempête, 
en Amérique, avait détruit, d’un sell 
coup, trente-deux cités: plusieurs 
iles avaient disparu; el Pinquiétant | 
Yésuve semblait se préparer pour 
un dénouement de son aventureuse 
cuwrière. Mais l'explication de tou- 
tes ces choses, personne né la coû- 
naissait. Il y avait eu un ‘homme 
assez arriéré pour dire qun catal- 
clysme devait s'être produit au con- 
tre de la terre; et Mabel 5e rappe- 
lait que sa nourrice lui avait parlé 
d'un feu qui brülcrait sous la sur- 
ace du globe. Au reste, tout cela 
né l'inquiétait guère; elle se déso- 
lait, seulement, de ne pouvoir pas 
sortir dns le jardin, et d’avoir à 
rester, jour et nuit, dans la frai- 
chéur refative de sa chambre. au 
second étage. 

1 y aurait bic eu, encore un st 
jet qui l'aurait - intéressée,— à sa-: 
voir, l'effet produit, dans le. monde, 
par le décret nouveau: "mais ja 
soeur gawdienne ne semblait Pas 
très bien renseignée sur ce point, Ci 
et là, on avait appris que des exécu- 
fions avaient été faites; mais la loi 
n'avait pas Cncorc été appliquée, 
dans toute sa rigucur, et les magis- 
trats ne faisaient que commencer le 
reensement prescrit. 

Ce matin-là, pendant qu ‘celle res- 
tait, éveillée dans son. lit, les: yeux 
fixés sûr les couleurs délicates du 
afond, il lui sembla que la cha- 
leur était pire que jantais, + Elle 
crnt mème, d'abord, : qu’ ’elle--avait 
dormi trop longtemps: ni: ais, sa Mon- 
tre à répétition ui dit qu'il: était | 
À peine quatre heures, Du moins, 
elle n'aurait plus à supporter long- 
temps ce supplice: car elle songeait 
jaite cétait fers huit heures : que 
viendrait, pour elle, le moment d'en 
finir, R y avait encore sa lettre à 
l'ülivier, qui restait à écrire,: et un 
bu deux arrangements, à terminer. 
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M. WILFRID dBLHUMEUR, 
8, Spring, Manville, R.-I. 


couragen 


ais il n’y e 
l'empi des el 


0 Les 


Femêdes. N 
‘aux x Baie Uni 


ee mme = - 


et j'en “euis très heureux ” 


LE PATRIOTE DE L'OUEST, Mercredi le 25 juin 1924 


° Pour ce. “qui était de Ja moralité 
de. Pacte qu’elle aljait accomplir, 
c’est-i- -dire du rapport de cet acte 
avec. la vie commune des hommes, 
lä-dessus elle, n'avait pas l'ombre 
dun doute. Elle”crovait ferme- 
ment, avec tout le monde désor- 
mais. qué, toile terminaison del la 
vie, de méme que cellé-ci, était jus- 
tifiée par la souffrance spirituelle. 
IL.Y avait un cettain degré de dé-| 
tresse à partir duquel l'individu ne 
pouvait plus être nécessaire à soi- 
méive ni aux autres; et, dans ces 
conditions, la mort était l'acte le 
plus cliaritable qui pût être accom- 


pli. 


püût devenir le sien: "la vice, au con- 
fraire, l'avait toujours. intéressée 
trop passionnément, 
ses en étaient venues à ce point, ct. 


ne faisait plus question, 

À plus d'une reprise, durant cette 
semaine, le ‘squvenir lui était reve- 
ni de sa conversation avec M, Fran- 
‘eis.. Elle’ avait été poussée 
visite. par un mouvement 
linstinetif: elle s'était sentie 
tout à coup, ‘d'un besoin de savoir 
ce auwétait le parti bpposé, et si lo 
christianismé était vraiment aussi 
ridicule qu'elle Pavait toujours pen- |) 
sé. Ridicule, clle vait mainte- 
nant qu'il ne l'êt tait” ertainement 
pas, mais bien plutôt, au contraire. 
terriblement pathétique. C'était un 
rêve merveilleux, une délicieuse fan- 
taisie du poète. Et elle se disait 


que ce. serait uh bonheur céleste, de 


pouvoir y croire, Mais, pour son 
compte, elle ne le pouvait pas. Non, 
in Dien transcendant était, our el- 
le, une idée inconcevable: encore 
qu'elle comprit, à présent, que li- 
dée d'un home transcendant n'é- 
tait pas moins absurde, 

Décidément, elle ne voyait aucu- 
ne issue. Ea seule religion possible 
était celle de l'humanité: et il se 
trouvait que Punique dieu était un 
dieu avec lequel elle ne, voulait 
plus, ne pouvait plus, avoir rien à 
faire. 

Elle. se rappeläit, aussi Ja très 
haute opinion qu'elle avait euc de 
Felsenburg. A coup sûr, cet hom- 
me était le plus grand qu'elle eût 
jamais vu; et cile estimait très pro- 
bable qu'il fût vraiment ce qu’elle 
avait cru, Pincarnation de Fhoume 
idéal, le premier produit parfait de 
lhumanité. Mais la logique de sa 
conduite était trop au-dessus d’el- 
le. Car elle se rendait compte, dé- 
sormais, qu'il avait été absolument 
logique, sans.lPombre de contradic- 
tion, en  péoclamant lt nécessité 
dexterminer les chrétiens, quelques 
semaines après avoir blâmé la des- 
truction de Rome, Ce qu'il avait] 
blämé, c’était la passion d’un honmi- 
me contre un autre, d’une secte 
côntre uñe autre, chôses qui étaient 
comme le suicide dune race, 1l 
avait dénoncé la passion, mais non 
point l’action universelle ct légale, 
Von décret nouveau était un acte lé- 
gitime de la majorité du m'unde-con- 
tre une infime minorité, qui mena- 
cait le principe de la vie et de la 
loi. Qui, tout cela était logique et 
nécessaire; et, cependant, cétait 
tout cela qu ‘elle n'avait point la for- 
ce de se résigner ! ! Aussi, ce” qu’el- 
le: avait de mieux ‘à faire était-il 
d'accomplir son‘projet, le plus tran- 
quilierment possible: après quoi, le 
utonde, sans elle, coûtinuerait sa 
marche en avant, 

Elle sommeilla de nouveau, quel- 
ques instants, et fut toute surprise 
en rouvrant les yeux, d’apercevoir 
un doux visage de femme coiffé de 
blanc qui, penché sur elle, lui sou- 
riait, ' 

,—Voici qu'il est. six heures, ma 
chère enfant, le moment où vous 


Je _souffrais beaucoup de 
maux de reins.‘Le jour, la nuit 
j'en étais torturé; .les frictions 
que je me faisais me soula- 
geaient bien un peu, mais si je 
subissais quelques refroidisse- 
ments, les douleurs reprenaient 
plus vives. Un voisin m ayant 
recommandé les Pilules Moro, 


‘ je les ai prises et j'en suis très 


heureux, car je ne souffre plus 
: et je me sens plus fort. M. Wil- 

frid Belhumeur,8, Spring, = 
ville, R.-T 


‘Le mal de reins est fréquent 
_chez une foule d'hommes qui 
travaillent fort. On le rencontre 

aussi très souveñt même. chez 


- ceux dont les occupations. sont 


sédentaires. Ce mal est excessi- 
vernent douloureux et ceux q 

‘en sont atteints perdent vite 
toute énergie au travail. Com- 
me résultat de leur mangue 


d'appétit à de sommeil, ils deviennent faibles et parfois 8e dé- 


nl acts are ntes manières de traiter ces maux de reins, 
inement pas de plus recomiiandable que 
Loros 


j'est vrai que jamais, jusque- | 
là, elle, n'avait songé que cet état igit.: 


| “Mon chéri, lu m ‘as toujours été 
Mais les cho-lencore, en ce moment méme: mais, 


maintenant, la néceësité de la mort |sentant 
lpour continuer à vivre, 
{ D'abord, 


à cette;comhien jai été heureuse et pleine 
presque d'enthousiasme, 
prise, connais que re qui arrive est logi- 


JEUNES FEMMES 
QUI SOUFFRENT 


a 
nr nnrene) 


m'avez - dit de venir! Voulez-vous 
que je vous apporte le déjeuner, ? 
Mabel soupira profondément; puis 
elle se redressa, d’un mouvement r: 
bide, et se prépara à sortir du Vi 


il 


a 


Six. heures et demic sonnaïient, à 
a petite pendule dela cheminée, 
{lorsque Mabel acheva d'écrire. Et- 
Me recueillit les feuillets qu'elle ve- 
nait de remplir de sa large écritu- 
re, s’adossa datis son commode ‘fau- 
euil, et relut sa lettre. 


Lettre qui montre la route vers 
‘la santé —le Composé Végétal 
de Lydia E. Pinkham 


Tor onto, Ontario.—"Tout le temps 
ue j'étais écolière à venir à J'épa- 
que où je pris vo- 


Maison de repos No: 3, tre remède, j'ai 
Manchester W. souffert de dou 

leurs au eôté gau- 

“Mon Chéri, ' che et erampes, qui 
“Mon envie n'est revente, ct, cel- augmeutèrent cha- 
e fois, avee tant de force qu'il que uence, jusqu'à 
west impossible de résister plus |: ce que je devinsse 


tellemont épuisé 6, 
À qèe parfois j'étais 
‘ incapable de tiru- 
fvaillur.  J'essayai 

min nn hivers 5 médecins el 
renédes Provetés, mrux Je soulage 
ment durait peu. Quelques médecins 
voulaient mn ‘opérer mais mon pèro 
s’y objecin. Enfin! ma mère me con 
seilla le Composé, Véettal de Fxdia 

. Pinkham, et je suis heureuse de 
lavoir essayde. Je n'ai plus ni dou- 
leurs, ni crampes: ct je considère 
qu'il m'a sauvé Ja vie, V'ons pouvez 
utiliser ma lettie pour le hénélice 
d'autres femmes, car je suis con- 
lente de recommander ve remède.” 
Mme H. A. Goodman, 14 Hochvale 
Ave Toronto, Ontario. 

La brochure privée de Livdia KE, 
Pinkhan:s sur les: “Mladies Particu- 
lières aux. Femmes” vous sera en- 
voyée, gratis, sur demande. dicri. 
vez à “The Lydia I. Pinkhan Me- 
dicine Co. Lynn, Mass.” 


| ongtemps: si bien que je vais Ôtre 
obligée de n’en alles par la seule 
ivoie qui me ‘reste ouverte, - l'as cv, 
d'ailleurs, un séjour très calme et 
heureux, dans cètte maison: tout le 
monde a été, pour moi, d'une hon- 
té infinie. L'en- tête de ce papier, 
inatäreHement t'aura fait compren- 
dre aussitôt de quelle maison il s’a- 


cher par dessus lout;" et {u me l'es 


assurément, je ne ane trompe pas en 
que je n'ai plus de Inrec, 


quand Llout cela à 
commencé, je me suis attendue à ce 
que ce serait lout autre; ei bn sais 
À présent, je re- 
que ci juste, ot que In paix du mon- 
de doit avoir ses lois, et a Ie droi 
de.se défendre par tous les mox ens. 
Mais, mon chéri il se trouve qu’ ‘une 
telle paix n’est pas celle dont j’au- 
vais besoin! Au fond, je crois que 
mon malheur-vient seulement de ce 
que je suis en vice. 

“EU puis, voiei une autre difficul- 
té! Je sais combien profondément 
iu es d'accord avec ce nouvel ét 
\des choses: ; el il gst naturel que 


| 
à 


SE LUb SRE NUE 


Nos souhaits de bonheur 
reux couple.  : 
—M. Éphrert Fhéorèt, de Ste- 
Rose du Lac, Mahiloba, est en vi- 
site chez ses enfants, pour quel- 
at | ques temps. 
UE M. Edmond Marion, après din sé- 


à PFhou- 


le sois, étant infinimént plus fort, |jour de deux ans dans notre pa- 
et plus raisonnable, et meilleur que | roisse, vient de ‘nous quitter: nour | 
moit Mais, situ as une femme, il! retourner dans sa famille à Sain-| 
faut qu'elle pense et sente comme {te-Marie P. Q. ‘ 


Salomée, 
ne 


toi; et moi, mon chéri, je ne suis 
plus avee Loi, an fand de mon 
cocur, tout en voyant bien que c’est 
loi qui a raison... Tu me comprends 
bien, n’est-ce-pas, mon amour? 

“Si nous avions et un enfant, 
c'eûl été ontre chose, pout-ôtre: Part- 
rais peut- -ètre réussi à continuer de 
vivre, pour Penfant, Mais eela mè- 
me me parait impossible, Oh! O- 
Hivier, mon chéril je ne peux pas, je 
ne peux pas! 

“Je suis que j'ai turt, el que tu af 

“aison! Mais voila: je ue peux pas 
ane changer! et, &in51, je suis tout it 


Ste PAUL. DES-ME' TIS,- TAlta. 


La St-Jean: “Baptiste 


Un contité de’ paroissions actifs 
ct détoués est à Focuvre pour Ja 
préparation de. La fête patronale, 
le 6 juillet prochain. 

On se propose de lui donher un 
éclat inaccoutumé”en vue de le ré- 
ceoption de PExcgrsion de Liaison 
Française, qui arrivera à St-Paui 
par train spécial à 6 D. du matin 


fait sûre qu'il faut que qe m'en aille! { Des autos ser ont à la gare pour 
“Et pais, il y a ceci, que je désire [conduire les distingués visiteurs 

que tu saches: c’est que je n'ai pas {qui voudront se rendre à lPéglise 

peur, pas du tout peur! ge ne puis ou ailleurs, à 

pas comprendre comment auelqu?- Le programme ‘de la journée 

un pourrait avoir peur, — à moins, | eomporte grand'nigsse à 10h; avec 

bien entendu d’être chrétien, — Oh! | sermon de circomist nee qui sera 


prononcé par le R, P, Langlois, ré 
dacteur aû Patriote, banquet à mi- 
UE amusenments ar. terrain des jcux 
à 2h, ut le soi" génnce dranati- 
qué el musicalké. h vjoucra “Les 
Piastres Rouges “que le 
d'Edmonton a pu A taudir 
niorat dernièr emént, 
tre recruté sur les lieux se fera en- 
tendre aux inter mèdes. 

On complte, en, telte circonstan- 
ce sur la présence de. tous les con 


si | ’élais chrétienne, il me semble 
que jaurais une peur affreuse! Mais, 
nous deux, n° est-ce PAS, NOUS SAVODS 
à coup sûr qu’ nv a rien, au delà 
de ia mort? Cest de Ia vie que fai 
peur, seulement de la vie! Après ce- 
la, s'il y avait à souffrir, naturelle- 
incnt aur ais, tout de mème, un peu 
peur; mais {out le inonde me garan- 
tit qu'il n’y a absolument pas Pom- 
bre de souffrance, et que c’est, sim- 
plemeut, comme si l'on s’endormait. 


public 
au Ju 
Un, orches- 


Les nerfs périssent avant le cer- | patriotes de a région pour venir . 

veau. Si bien que je vais faire la | saluer les membres de cette Excur- . 

chose moi-même, sans personne au- | sion qui vient étudier sur place Jos Cotaptes COUTRULS — Escompte el 
tre dans la chambre. Dans quel- | conditions de vie et les richesses crédit 


de notre pays au point de vue de 
la colonisation. Les ‘amis d'Ed- 
monton et des aulres centres capa- 
diens-français voudront se joindre 
à eux pour rehausser l'éclat de no- 
tre célébration, A fous nous pro: 
mettons d'avance La, plus cordiale 
bienvenue, 


ques minutes, ma garde, la soeur 
Jeanne, avec qui je me suis, liée très 
affectueusement, : va n’apporter 
lappareil, et puis elle me laissera. 

“hour ce qui est des suites, EU 10- 
Fas eXucletent Conune 41 Êe Pliiru 
La cr'emaiiun aura fieu GENRUN & 
iudi: tu pourras ÿ Veiur, Si tt VEUX. 
Ou.Dien iu n'auras qu'a telépnoner, 
ët l'on t'euverra l’urue. ‘Lu as Qac- 
gire avoir lurne de ta mere, dans 
noire jardin: peut-ecre scras-tu uCu- 
reux, aussi, Gavoir la iicnnc? Et 
quant a tout ce qui inappartent il 
va sans dire que je te'ic Haisse, 


“EL inaintenant, mon cheri, nya 
éncorc . Ceci que je veux te dire 
c'est que. #10 regrette beaucoup, vr a 
inent, d'avoir cte si fatigante pour 
toi, et si sotte! Au fond, vois-iu, je 
crois que. ji toujours eté convaïih- 
cue des le debut, de Ia justice de'ies 
arguments; nus, toujours, il y a- 

ALL quéique chose Gh 11OL qu nie” 
forçair à ne pas vouloir nie lais- 


#4 ‘ 
EL 


© DOMREMY, Sask. 
Notre: Fête 


Patronale de In SL 
Jean-Baptiste se célébrera  soleu- 
nellement dimanche le 29, à 11 
heures, grand'messe én plein air 
sur le terrain dupique-nique. 
dévoué et sympathique curé ie 
Bellevue, le père, Chauvin officie- 
va, et notre curé donnera à ser 
mon de circonstance. A midi, 
gr rand banquet sous les arbres, ser- 
! par les Dames du Comité de 
PAutel. Les jeux Multiples et vn- 
riés sous la direction d'hommes 
compétents mous feront passer u- 


ser convaincre!  Comprends-tu, | ne’ agréable et charmante St-Jean- 
maintenant, pourquoi je l'ai souvent | Baptiste. 
agacé?... .À tout coeur bien né la Pa- 
“Olivier, mon chéri, tu as été ex- ltrie.est chère! Venez en grand 
traordinairemént bon pour moi! nombre, nos amis de St-Louis, 
Hocy, Bellevur, Wakaw, etc. 


Oui, c’est vrai que je pivure: mais, 
en réalité, je suis très heureuse. Je 
regrette seulement d’avoir été obli- 
gée de te causer tant d’inquiélu- 
üe, durant cette semaine dernière; 
mais il a fallu! Je savais que, si tu 
n’avais découverte, tu n'aurais per-. 
suadée de, renoncer à mon projet; 
et puis, le jour suivant, j'aurais trou- 
vé un autre moyen, bien pire pour 
moi comine pour toi. Je regrette 
infiniment d’avoir fait un mensonx 
&6, aussi! Je te jure, c’est le premier 
que je taie fait jamais! 

“Eh! bien, il me semble que je 
n'ai plus autre chose. à te dire. ” 
livier, mon chéti, mon trésor aimé, 
adieu! Je t'envoie mon amour, avec 


tout mon “eoéuf, 
“Mabel”, 


: (A suivre) 
X +: 


Stsidore de Bellevue, Sask. 


VOUS verrez que sait 
faire bon accueil. 

Nous prions Îles’ chantres des pa- 
roisses voisines -de vouloir bien 
prêter leur bichnveillant concours 
pour le chant de la Messe Royale,’ 
aprés Ja messe, Chant : National, 
#O Canada, terre ‘de nos aieux !…. 
‘et nous n'oublirons pas le cantique 
“Catholiques ct français toujours! 

—Lê Révérende Mère St-Syl- 
vestre, supéricure . générale des 
Filles ‘dé la IProvidene, nous 4 
honorés de sa . Visite, dimanche 
dernier. M. ie curé du haut de Ia 
chaire a saluée àu nom de tous les 
paroissiens de Domrémy, Mèrk 
St-Sylvestre a donné treize années 
d'enseignement ét de dévouement 
dans notre paroisse. Son souve- 
nir et celui de ses: religicuses vit 
encre parmi notre i population, 
aussi c'était avec joie que les vé- 
dérans et les aneicnnes élèves - des 
Soeurs présentaient. ‘leurs homma- 


pOM CmYy 


ê, 


ges. à leur regrettée . institutrice, 

(Suite ge 1 RE page 6) devenue: Supérieure Générale de 

lante S0 jcitu "en lé lise parois- sa communauté. Fassela Provi- 
—Le juin, 1. E Ch akvin. a |dence, que dans ‘un avenir assez 
siale, M. le curé J. » # | rappro ché, nous -revoyions encore 


béni le mariage de M. Jean Gaudet 
avec Melle Germaine Bachand. 
M. Léon Gaudet était le témoin 
de son frère et M. Napoléon, ‘Ba- 
chand accémpa nait sa fille. 
Aprés le bénédiction : -nuptiale les 
nouveaux époux . se rendirent chez 
lé père de la mariée et le soir il y 
eut réception chez Mme Edmond 
Gaudet, à laquelle assistérént. 75 
personnes." La soirée s'est conti- 
née juyeuse . jusqu'à une - heure a 
vancée de la nuit. 
De jolis cadeaux 


au milièéu de nous ces admirahles 
Filles de la Providence,’ éduquer 
‘et instruire li moüuvellé génération 
de nos chers enfants.” 


se 


| LAC PELLETIER, Sask. 


- Concert. IQuélqués : semaines’ 
passées, notre paroisse avait l’hon- 
neur d'entendre . M. Oscar - Noël, 
jcune artiste chantre. 

à It eut 


"St-Jacaues de cette paroisse, 


: 
4 
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"M. J. MeCLOSKEY 
Gérant à Prinee-Albert 
Pensionnat Notre + lme du 
Sacré-Coeur, . Prad homme, 


l’obligeance de. nous donner 
furent offertsi' un magnifique concert consistant 


Ro D RE 


eme event in oiéees à d0e mn, de 


en chansons françaises et angilni- | 
ses, On été un vrai régal musical; 

x! Marootte avocat VaccompA: 
nait au p}anv, 

Décès...Le 8 courant, s'étvignail 
pieusement dans le Scignenr: EN - 
sabeth Cloutier, épouse de Awquita 

Les 
nt mi- 
de pa- 


12 


funérailles eurent lien Le 12, 4 
lieu dun grand concours 
rents el d'aniis, 

Mme Stdacgues laisse pour pleu- 
rer son départ, ontre son [épouse 
auatre enfants en pas âgv. Licien, 
7 ans, Fernand. als, Michel 2 
ans, Langronec dt: is Elle lai- 
SO aussi SA Mère, UNE S0CUr, Ange 
Hine, de Cantal Susk,, dous frères 
Julien, de Willow Enneh, Fr ançuis 
de St-Ferdinand, Ouéhoe, 

Mariure M. Lauvont Guv con. 
duisaiït à l'antel Atveline proie 
de a Mission de Webb Félivita- 
Hons et voeux de bonheur ie of- 
ferts à lheureis coute, 

Incendie. VW. Alphonse Rlnis vil 
ea demeure réduite en cendres In 
senHine dernière, slors qu'il était 
So trovailles éloig ut de sur logis, ol 
son éphattse dl tait à l'église, L a viut- 
se de leu est vote tout "à fait. 
Les pertes sont en partie couvertes 
par los assurances, 

Malade, Nous apprenons que M. 
Michel Hoelon., octogénaire de eet- 
te paroisse, depuis dents ans à 
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CALGARY 


du 7 au 12 juillet 


PEU ECEH TM 


SEC 


CCE LL 


É 


CLLLSELAEEEE 12 FREE LEE TA DEPE 


PRIX BILLET SIMPLE 
plus un livre pour Paller-ot. 
retour : Ù 


A LENNENANT CESSE A RS 


BILLRTS EN VENTE 
& toutes Les stitions de In 
Saskate hein, de l'Alberta el 
de a Colombie Anglaise du 
5 au {2 juillet inclusivement. 
des billets ne seront pas ven- 
dûs le dernier jour do vente 
pour Les trains arrivant à 
Calgary plus tard que 2 h. 


SAMITE FINALE (DU 
RETOUR 
14 JUILLET 


Pour plus suplesa ronseignei 
s'adresser ir tout agent locul 


CE TeE ES FO STELEE AIRE LE CTP ITR NET TAEE 


. Canadian ! National . 
Raïlways 


CT ETES OT ET EEE OO LMETCELLEHTLLTE LUE 


la Banque d'Hachelaga 


avec laquelle s'est fusionnéoe 


Actif total, plus de …...5$120,000,000 
Capital versé et réserve, 811, 000,000) 


Eneuissements—- 

Comptés d'épargne 
Mandats de voyage " 
Coffrets de sûreté 
NOTRE PERSONNEL EST 

ORDRES 


Gask. 


Désirez-vons donner 4 vos enfants 
ane éducation soignée, un cours ‘d'é- 
udes tel que detaandé par: la TO 
vince de la Saskatchewan? Adres- 
sez-vous aux religieuses de Ja Pro 
vidence. d 

Outre le françaïs qui recoit une 
attention toute particulière ‘dans 
ces classes, on enseigne În musique, 
le dessin et les travaux à l'aigrillé 
\de tous genres. 

Les jeunes filles désireuses de se 
livrer à la carrière de l'enseigne- 
ment trouveront dans cette institue 
tion entière facilité pour se prépa- 
rer aux différents diplômes requis | 
à cet effet; elles sont donc se# 
à tout âge; lés garçons sont anceptés 
usqu’à leur treizième année. 

Pour plus amples renseignements, 
s'adresser à Révérende Mère Supé- 
ricure.. 


COLLEGE D'EDMON TON | 


, diricé r par ar doi: : à 
Pères Jésuites \: 
et serégé à. Y'Université Lavaïi\ 


mme rer 4 


OURS! CLASSIQUE hilityue, à par 

se française conduistot aux: 
grés de bacielier et donnant de 
Es à toutes les carribres, sacerdo- 
ce, droit, médecine, etc, 


COURS COMMERCIAL er anglais, 
tenue des livres, clavigrbphie, sté- 


nographie, etc. Collatian de 
plômes d’affaires. . . : 


DOUBLE COURS PREPAIÉATOIRE, 
réprant aux 


français et anglais, 


cours Classique et ot ercial, 


Adresse: Rév. Père RECA' EUR 
J Collèro des Jésuites, _. 
«Ednionton " Adta.. 


€ 


fou 
ss, + 


ne th à 


LA BANQUE NATIONALE |À 


[l'ho 


1 spiec des vicillards de Wolse- 
y 


st mourant, 

Divers. On est à travailler nos 
routes municipales depuis deux sc- 
minines. Les pluies trop fréquen- 
tes pt walysent les, travaux an point 
qu'on ést à se demander si on doit 


remettre l'entreprise à une autre 
époque, 
M, Nanoléon Bemitlard vient 


de faire l'acquisition d'un magnifie 
que: monument mortuaire pour Soft 
épouse décédée il y a déjà plus 


‘d'un an, 


Le eulte pour les nrorts esi plus 
que louable, i est lt marque d'une 
âme” vruitnent chrétienne, 


* 


Téléphone 2275 


AN PPT QE HS CALLLUTE VAUT TA TE 


Dtnmnanraai vs: 


Avant de construire 


laissez-nous vous monirer notre provision de matériel 
de qualité supérieure, Vous trouverez ce dont vous a- 
vez besoin et à des prix rais sonnables 
la brique, la chaux, le cimeut et le plâtre aussi bien que 
tous les bois de construction. Le 


APPELEZ 22781" 


The North Star Lurmber € 0. Ltd. 


PRINCE-ALBERT, SASK. 


62 Ace em et su cabane ur die rare ie nd 


& ? 


EE EC À 


 — me + es 


S'affaiblissait de jour en jour 


maintent ant au Dassaio 
critique de ln vie,” écrit Mnie J. 
Miveault de Ste-Mar ie Salomé, Qué., 
“et suis sujelte à des palpitatiqns 
du coeur. de nraffaiblis ‘de’ idur 
en jour, Le Novoro du Dr, Pierre 
a restauré mit sunté et ma force" 
Co remède végétal espérimenté .en- 
chil Le samé ot reconstruit le Svs* 
ème entier, Ne le demandez pas 
dans Les pharmacies Ecrire au 
Dr, Poter Fahrney & Sons Co. 2501 
\WVasbiuelon Blvd. Chicago, HE 
Livré exempt de droits au Canne 


da, 


, 


“Je suis 


Le à 


te 


mars 
Au: 


Nous vendons 


HUE 


By 


fe 


J. P. Hepburn, gérant 


Pau qu 


Vins de 


Comme nous recevrons très Drochainemenit une impor- 
tation considérable de vins de messe, nous pricrons nos 


‘ ‘ î . À 
clients de bien vouloir nous passer leurs commandes. dès 
maintenant afin qu'ils puissent s'assurer une expécli- 
tion avant les mois de chaleur. 


PRIX ENVOYEE SUR DEMANELE: 
Desmarais & Robiiaille, Liée 


LISTE DE 


1CSSC | 
| 


ORNEMENTS D'ÉGLISEÉ et ARTICLES RRTIGIEUX 


121 rue Rideau 


parlent dettx-mtûmes: 


Fa 
d 


Mal 
Mal 


jusqu'à à 
Iusqu'à 


nou rrle 


Dourr ie ans 


ASSINIBOTA, CARLYL, 


Re marre me année 


(Re 


La Sauveg arde 


| Fa plus grande compagnic"d” asaurance-vie qui oil essentiellement 
Canadienne-françaine, 


PRES DE VINGT MILLIONS 


.  BUREAU-CHEF : 


BUREAU PROVINCIAL, VONDA 
gérant pour 
La Sauvednrile a réalisé l'année passée au dessus de s 


Elle s'est classée pari les trois où qnalr & meile 
en cé qui concerne le rendement en intérêts, 


RA YMOND DENIS, 


cent d'intérêts. 
leures compagnies, 


Eh vous assurant dans Be Sauvegardes vous avez Doi s 
une magnifique protection pour vos familles: 
de superbes profits : 

Nous vous distribaerons ces profits tous les ans; dous les cinq 
ans, OÙ l'expiration de Ia police; 

Pour une trés légère surprine, nous vous tiundrons en mène 


êtes certain de recevoir 


Lonps assuré contre Pinvalidité, 
ou maladie, vous devenez ineap 
eon totale et permanente; nous 
ce: aussi longtemps que votis 

Enfin demandez à nos agen 
Double Indemnité. 
ce elle-mêtne, 
s'en assurer le bénéfice, 
te contre lui-même. | 

u”*? Mais un. pére de f 
crime contre ses enfants. 
.sens des affaires, 


puiation, et assurez-vous dans 


. R. Denis, Vondas Sask. 


surance 
‘doubl ce: indemnité. : 


4 


Je suis âgé de... n 
Mbn - métier est 


ORTLCEPEES 


“JE. est entendu’ que 


‘Signaturé 
1" Adressa 
PRRRENEE 


N NOURRITURE APPROPRIE La 


La vache fnitièré ne contrôle pas le prix de la crêpe, mais 
si elle est négligée et mal nourrie at momenli of Les prix de In 
crime sont lus plus bas, on ne peut pas s'allendre & ce qu'elle don: 
ne beuueoup de fait quand les prix 
très iniportante, ci jes vaches laitières devrnient êélr e soignées et 
nourries de Ho mème manière d'un bout de l'année à PFautre, ‘ 

Les ehiffres suivants, votpruntés 


au bulletin 188 de low 
Lroduction movenne aunuelle, 
LATT GRAS, 


mrdurité 


Bien nourrie depuis naissance 
Ge qui est Le plus nécessaire netneHemenl en Saskatehewin 
c'est Paugmentation de la production par 


Saskatchewan Greamery of Moose Jaw Limited 


Branches : 


«GRAVELEOURG, MAPLÉE CREEK, NOOSE 
SHAUNAVON, SWIET CURIENT, 


RAS TRACE DS ETAT DENIS NON CES RE PAÈREUNE e ray 


CR 0 tn PR TV D À ÉD NE 


able de gagner votre vin d'une Fa- 
Nous VOUS verserons on plus #12) par année ct par 61000 dassuran- 
lemeurerez incapable de travailler, 
ts de vous douner le bénéfice de a 
En vertu de cette clause, sk vous mourez par 
accident, votre frunille recevra Je double du montant de lPassuran- 
Cette clause no cofite presque rien, ct il en est 
tant qui meurent accidentellemtent,! quetous tes assuré 


Un célibataire-qui ne s assure pas, commet une {ré 

I en souffrira plus tard, 

famille se rend coupable d'un véritohie 

Il montre un égoisme monsirueux, 

et l’autre font preuve dun imauque complet dintelligense, iii 
i 


Ranez-vous parmi les hommes de coeur, avec 
la Sauvegarde, mais demandez no- 
êre clause. de double indemnité. 

410,000 ‘d'assurance, au lieu de $0,000—c 
tachez le coupon ci “dessous et envoyez le à noir 


û 
oem marcel 


“Veuillez nr'envoyer toutes les informätions concer 
dans l: Sauvege ue, avec. clausc d'invalidité et 


Je suis marié, où. célibataire... series DONNE EEE 
_(Rayez le mot inutile). - 


‘ Ma femme ‘est âgée ‘de. 
cetté: demande diiforniation est absolument 
gratuite, et die m engage absolument enr 


DPAELIITLIT EEE) centrer aile 


à 
$ 


OTTAWA, Canada. | 


ni M sy 


SHARE EUT : 
LA AT t 


haussent La nutrition est 


4108 livres 15EG1 livres 
3.597.7 livres 166,96 livres 
4,0a6.1 livres fOL21 livres 


ruche, 


4 


CABNDEOVRF, EMDRESS, 


JAW, KHIUINA, 
VOLS) EY 


mu 


D'ASSURANCES EN FORCE, 


MONTREAL, QUE 


la Saskatchewan 
sepÊ Dour 


eulement 


mais CnCOorC VOUS 


sur vosipoliees, 
à votre choix, 
Cesldire que si pr accident 


miei'ons vos primes DOUr VOUS; et 


s devraient 


$ lourfe faur- 


ét dira si j'avais 


ONE 
Pete de Ja po- 


{ pour information, dé- 
e bureau de Vonda, 


nant ünce 45- 


chiuse de 


1en envers la Gorpagnie, 
fe 


‘ LE  PATRIOTE E DE L'OUE ST, Mercredi le 25 juin 1924 


Morchs eux grains | 


5 mm! est l'année. des synotles dns 
notre: ville: 


= "Prince Albert 


après celui des angli- : Winnipeg 
; cans, voilà es Ffrancs-mavons qui | Lo | 
s s'umèneuts et l’on’ apprend de la _ Na. No. 16 


1, Mc: No. Ho 2 LUE 
84e; No, 4, Fc. eo 


de bouche de M. le maire Davis que 
Prince-Ajburt fut ke berceau de lt 
maçonnerie dans Ouest: le Mou- 
vement de Ja Grande Loge Fut com- 


' au bpnguët de da: chambre: 
-comimerce vendredi, S, GMgr Pruc: 
. d'home * l'ut Lu des ‘orateurs du 
‘la soirée. T1 parla de l'avenir de 


ae 


memes 28 2 


Marché aux grains de Péines. 


Prince-Albert et de La visite pro- | mencé ici, . »: . : Albert 
. chaine des pèlcrins de la liaison —{ hôpital municiunl ARS \ 
française qui doivent s'arrêter ici continue ses descentes fradition- : PTET LÉ No 114 
“Jésdtiuillet “Soyez des  optimis-{nelles dans la région des défieits, | PR h 1i, NU 4, 1.068 3-4; 
Actuellement, ses fournisseurs de Ê , 5 + 3, . 4, 


tes, dit. Sa Grandeur, et rappelez-e 
vous, que pour accomplir de gr ane | 
des choses il 


Nos 5. 97 1 -8; No, 6, 91 5-8; fourra- 


demander 82 1-8; voie, 1.18 1-4, 


Prinee-Alhert sont à se 


qui leur paiera les milliers de dol- 


Pour jeunes gens, habit de coupe élégante à 2 boutons, tissu épais à base 


faut Po mimi: me du. — 4 8 No. 
; fousde et de l’espér ane tu ‘ dars qui leur sont dûs par Padini- Avoine-=No. 2 Et 1 equer rage, 
Sa. Grañdeur est allé préndre | nistration de l'hâpital, [D onv 4 No. 


la Saint-Jean up pas d'argent en caisse, el Pheure 

Piud'honmme, . de l'échéance ssl A OM 

t iconsole en se disant qué les - 
8 ; st anenie 

sion Prince Albert ‘le 4] cipalités vovironnantes : doivent 
du matin et partiea LF20,000 à l'hôpital Mais les muni- 


{ part à la fête de 1 39 3-4; No. 1, fourrage, 31 1725 Ne 
QE ge. L'habit est doublé d’une, étof fe tout laine lustrée, fourrage, 86 1-2; rejeté, 


actuelle, Le pantalon a des 


voie, 
Or ue—No. "3 C.W.,/67 1-2; No, 4 
CN. 65 3-8; reicé gr 7- -8; fourra: : 


! se Les 


ganses à ceinture et des parements. | : 
4 quillets à 9° 


Le, 61 1-8; voie, 6 


Ÿ N » ave le payer, deman- 
ä midi pour Mar ceHn, Mgr Pru- l € ipalité S, avant € |  ! < h | 
d’ ser , A ‘ IVe conne quoi Jes pa- in 0. n. ! 

homme adresser: la pat ole Hux ! ent le es Ctatent rédlement es c. LE Ne We Cs ê # a 


& visiteurs, 

. —],c$ Religieuses de l'instruction 

> de-PEnfani-désus ont en ces jours 
-+ dernier : la douleur d'apprendre fa 


Lindigents, 

Fe conseil de ville, après d'assez 
vives discussions, à voté Pesemp- 
tion partielle de taxes de FOrphe- 


Ces habits sont taillés par les experts de la firme Freedman Co. -La qualité 
reeqi 


de l’étoffe et de la confection est insurpassahle.  : * he et À 


198; voie, 2,18. 


Seigle— No, "2 CA, 73 18. 


ns 1e nee ee 


Re Fete Ter e Le Ras. 


Marché aux animaux de Les payables à ëil 


. 
le 
. Prince-Albert 


ON_ DEMANDE dame français M 

25 à 40 ans, fille ou, veuve, plie 
parder maAisôn, . respectable Wir 
1omme veuf cet petit garçon! Le 


mort, "à Vancouver, de Pune de fjinat St-Patrice, du Couvent de . ‘ te, . 
leurs-'Socurs, origintire “le la Sas- Sion et du CoHège StAlban, Tous Prix ‘ = 25 00 | 7 Croncee 
akatehewan, Mile "Clara Gillies, en les impôts ordinaires ont été re- . e . ' OS 


Peu de vente de de bêtes à cornes, 
6.90 et ‘#6. 


trois institutions; elles 
imposables que des taxes 
dében- 


sfeligion Soeur Marie Florence, ve- 

nait Me Blaine Lake, où demeurent 
enenre" ses vieux parents, 

—Ÿh population francaise de 

: pence Albert desrette beaucoup le 


mis à cs 
He SUPON 
jpour Îles améliorations, Îes 
tures, et le revenu, public, 


Les porcs se vendent . 
40. 


ai 


Marché aux animaux de 


HR 


La Maison dela Qualité 


de laine, barré d'une très jolie façon; au revers court, large et mou de la mode “I CW., 39 3-4; 
| 
| 
| 


; 4 ans. Répondre E. À ÿ 
 Aépart de M. Mine J. A, Fortin. . Ê ) #' de !. À Veclin 
qui Vienhent de quitter notre bonne Le mois du Précieux Sang Winnipeg : - 2141: rnc Queen, Fées, ie 

È , Û :T AD A a ere ° f 
pente vi PO. aller, s'établir " is de tuillel. "consacré à la Les arr ivages sont de 1,600 bêtes PCT SEP en Pr 
pen ind k années dE ‘ “ee RUN au Dhécteus. ane AE Je 915 Avenue Centrale à cornes, 2,130 pores” el 85 mou- LNOUS Me clan ju (char as 3 

+ porta ° î OS OC SG jacvetion au Precieuxs nung de Je- N rs £ teaux de clôture de pi dt- 

c‘rant du “Patriote dont il. avait !sus, sera célébré à  Prinee-Albert, ons Les. Die «tes bons bee Les de de ‘tremble et pin, nus 
lait sienne locuvre si betle et si par des prières ardentes el nome de bouche ‘1e Ke ntei | peu, Ypécifiez vos prix, fo. à volts 
nécessaire. Les cireonstances male l'hreuses. CT, : HE se on ent Tue ct > usqu à lieu ‘de: chargement. North 
heureuses, créées mare ta ce fi- Le petit monastère des DOeurs de ZYTYTTZTF-F->ZX> RES etes TT ù n pour 1es mel QUES I k “Cartage - Company, Princes] 
nancière actuelle, ont forcé or- | Précioux Sung former le centre , 2 bacon, ou ee E beft: ' À ° 
“lim tenter fortune ailleurs. C'est | vers lequel converyeront les _ pen- Un réprésentant de l'Univer- Une scission chez les Pro- Î OION J'ARE, Sask ep ue La. mm mo “b L Sask. 5 "4 

PEclaireur de Beauceville qui pro- | sées des âmes pieuses du, diocèse, versity ‘de Montréal dans gressistes roche, 58 ans, chasseur de ra 


usqués, à été tuée par Ja déchar- (100 MILLEARDS , de mares 


LHéra, désormais de  Pexpérience Let le foyer où les priéres ici bas on E È , AU. 
at nalistique de M, Forbn, Nous et pour Pres -montcer excursion de : Liaïson , . ge de sa carabine en, faisant nn Avis aux membre de- la mands gratuitement, donnés “d} 
; j dects Leone k Olawa— Six députés progressis- portage. Sa: femme qui étail avec Georgé Grigoleïl, 1748 North Part 
ui souhaitons tin brillant succès lvers le ciol F » À C ociété es rtisans Chic 
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gétéval de la province ‘a “donné u- Ne tes du Coeur de Jésus Com. Montréal "\l le professeur Yves | siste, lui signilitn qu’ils ont décisleation ayant: versé, elle réussit 44 …., . couronnes -hougroises, 60: 10.000 
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rites de ce mondes 1 OÙ are co ons leur influence au * Anglaise DR LA RS RT  TT \ CH Fred Clarke gui seit est Liré 0 1x faites Patriote. der l'Oüest: : ou 

NOHÇA avec quaire Orphelins dans |; NA ve . RRRRETA s s : ñ " font dé même sans m — Quand vous fai es un voyage à ue rs , 
le æouvent abandonné des Fidèles | Prés de Dicu, tceumulons sur lau- Le . Encore des fllatures qui fer-! on * "" ‘Jquelque endroit ‘éloigné vous à LE DIS TRICTS SCOLAIRE de f 
Eôtijâges de Jésus, Il de leur vie sacrifiée lès deman- | Victoria Les élections généra- ‘tent EDMONTON rois cents tôtes | vriezjacheter votre billet ‘ici, En'n- | va. Lake, 3116 à 8 milles de 

- Bes frais du premier agrandisse- [des de grâces et de faveurs à obté- [ls en Colombie Anglaise ont cu ie — de bétail, des traupeaux de l'Ouest ebetant vos billets dans les grandes |‘ Brieux, demande’. Institütrice bi: 
ment: furent couverts par un don nir. Plus leur prière sera l'écho Jeu vendredi. . F Lawrence, Fr Les, filatures 'ennadien, ont été éxpédiées en des- ville, vous multipliez ‘sans cause] ligue, morief'e dun ccrtifical 
de %5:0006 de la part d'une société [de nos SÉMISSE ments, plus ele QT #* Le gouvernement Hhérat "Oliver | de “coton Everett seront fermées" tination du port de Québee, d'oniles dénensés, car vous payez pour 3, 3ème ou 2ème ‘classe ‘pour If 
A bienfaisance d'Angleterre. Lé- NS DUISSANCC sur Hi NNSEMICOFOC qui comptait 26 sièges à la dissolt- [du 18 juin au. f4 juillet, soit pen-, le navire “Concordix” les transpor- | folre billet le même prix, ici. enr afchewan: *. Nôus LOC 
difice actuel est le résultat d'addi. [OI tr e chacun t Qi | Hon de la Chambre n'en a plus Que | dant um mois ‘éntiur, d après l'a-ltera on Angleterre... Achetez ici, économisez ‘et contr-|  #109 dollars. par ‘mois, Pif 
didns sucecssives, at fur et à me- fl Faudrait que cac un trouvi s_ 2Ù et le premier ministre Oliver ui- | sont William n “iss qui dit: © büucz à accroître. les affaires le |. rénseignements, s s'adresser He si 
Æure des ressources de locuvré. ps le are eu en de Prince. même est battu à Victoria tandis : ÉNous avons iuké: hegent d'opérer OTTAWA Le gouvèr ñement a Prince-Albert, | Giodarts secrétaire. . 
Maintenant, le vénéruble fondateur, Fiére qu, PFGCIeUX Sans Banc L due le chef conservateur Bowser {suite nouvelle réduction dans lt! décidé de prêter Gng_ nillio le | Si SOUS SONREZ 4 faire un voyage 

pour boucler son budget doit trou- | Abert l'expression de sa confiance Est aussi battu à Vancouver! lbroduclion de n0$ filatures à cat! él: h € 1, nillions de aux. Vieux Pays où ‘ faire venir vos TERRES | A VENDRE--160 ner 
ver annuellement la: somme de fen désus-Christ  Pénumération def Us nouveau parti nommé le par- $e de la situation qui persiste à de Ÿ. M à er omission du, DOTE mis. des Vieux Pays, vous pouvez] AYCe bâtisses, aussi- cpmprenait, 
$20,000, pour habiller, nourrir etes peines à cansoler, de ses be-l{; provincial va pu faire élire que être très défavorable sur le nur ie DORA Led ce po ee faire les avrangetients avec Pa. Transfert, terrain-loué pour fe. 
voit à linsteuction d'au delà de [Soins à combler. Et ainsi Ce lfrois députés. ché des tissus dE Couleur.” 1 a Dermanentes fe ce port, Le gent. local du Canadian National, tUrage Bon endroit ‘pour li 
#0 enfants. Lés revenus de la fer- | Sera un véritable réseau de cou-| 7 ion que es libéraux aient de ie iprmre OL sera Eu intérel à 5 Ha CON ui rourésente toute les lignes an Mer, sitné à deux milles villiæ,. 
me dt du poulailler modèle, où les rants divins aui ENSCIrET A fout. fe plus grand nombre de dépuiés is | y à LE era remboursable _Un 25 ans. navigation. Willow Buneh. Bonne clientèle. 
gareons s'initilent à la culture mix- | CAYS pour aboutir à Pâme des pri- | sont pas de majorité absolue sur | Journée e là presse catholi. | TORONTO — 7 7: blige le . ir Aussi “douée vaches laitières 
te et à Paviculture sont presque [anies du Précieux Sang, ct rejail | Ponsembie de l'opposition, |. que er: Es agne + cour oblige le | lrénte asrês { en. eultore,  Vén: : 

5 , Br de fà jusqu'à sa source nu Coeur PE : " 3 ER P g Dr E, QG, Law a payer ‘2,200 de : dirai Ress 

nuls, lorsqu'on en a déduit tous Les [Tr . jus Voici les résultats: 20 Hibéraus _ d ue à M : [ON : Qrai à ‘bon "marché. Conditions 
frais d'entretien et d'amélioration. Hume de Dieu. ! 16  conservatcurs, 3 ouvriers à il Ainsi | n , , OMAGC à Mile A, W, Swectman! ON DEMANDE pour l'arrondisse, faciles, raison dé’ vente, mlalieu 
Aussi le Pére Bruck ne doit-il ee ee ee pour Le parti pur ovincil, 3 libéraux un Ainsi que lu eo se nratique, [het jui avoir jprisé une aiguille | ment scolaire de Gouver neur No. . Adressez BR. ‘Lapointe, Wihow: 
compter que sur la éharité publi- N e Rosarv Hall à Fd. indépendants. 4 sièges douteux. Lans nent MONS Er sind oi six \podermique dans la machoire, 4557 instituteur où  institulrict Buneh, Sas.” PÉCRUR 
que et privée. Celle derniére sure ouveau Rosary Hal: de. an Non cl anche 50 ques : .avec cxpérience capable d’ensei- EST RE ner memes Some 
tout, sollicitée par quelque 20.000 monton U rite d | prochain, fôle des apôtres $ her. . CHICAGO Une vague ‘de cha- #ner le français et l'anglais. Clas- | AVIS—Jéune instituteur bilingue. 
circulaires adressées personnelle- DS ne visite de croiseurs bri- re et S Paul, aura lieu ent Esp leur dans Les Elats del'Ouest een- | ses dommencent le Ter juillet, Bachelier: de PUniversité, rent 
“nent tant un Canada qu'aux E- Edinonton— Les Soeurs de al tanniques Lune et dons bus eur autres pue tra éinévicain à causé la mort de Mentionner expér ienceet salai-  placerait volontiers instituteur ol 
ttseUnis, fournit la majeure pars | Amonton— Les Soeurs le Ia 1 se CE ANATE ne Presse Ca huit personnes. Le thermometre | ve demandé of 5 'adressaut à Pi] instituirice pehdant quelques sex, 
lie des recettes. lo] ; ls probriété G ariény à à l'a- : . : tholic ue”, “i comportant S fostae est monté à 100 degrés dans l'Eo- Aldcorn, sec.-trés, Gouverneur, maînes, où, d'ici au mnis de so 

De pañcilles institutions conqui- [AS Vito Lo rene RE our Victoisa— Une eseadre de croi- tions. éctales, | confère maniresta " ou .j Sask, nn -  17P. 1 tembre, prier ‘de ‘s'adresser ii, 
Les avec tant de savoir-faire et (es sonne iv QE Et me rue pour seurs britanniques commandée par Fe sh ciules con drences, cut US : … Tu ! imédiatément ‘à: boîte AG Le Pa 
prit surnaturel, sont iout à l’hon- Ter Septembre, ‘qui s'ouvrira à le vice -auniral she Erederie Field Fe ee mnagande de loue natte ARGO, N, D— De gros orages ‘\f, ROSAIRE 'GAGNE, B. A4 Insti-! triote. de. l'Oucst, : : 17; 

inter ni È . %$ ‘ ee ‘ x D «tt - “ < … ve Û " tn E, VA EE 
des fe a be so catholique LT Le but du Rosury Hall est de lo- SAC sa prentere, visite “elficielle [HE dû denier de’ S.-Pierre- el des ont mt tre en . tuteur, diplômé prentière lisse, ON DEMANDE. — Pour. d'école sé 
anti es religieuses qui s'y dé- uer les jeunes filles qui travaillent lan Canada, organes reconnus de la Presse ca- été” IS AE S cree ans d’ expérience, et Mme parée de Meyronne,: (grades 4 et, 

—Un ancien dé Prince-Albe pen vi Cette institution existe Cetie flotte est en lournée de-|tholique de eorulsat, : me de cagné. institutrice, diplô- {au dessus) ur instituteur pourie 
sun tenlant LP. Tone o 1e à Edmonton depuis 1913, puis Le mois de novembre dernier. he CHICAGO— La pol police à retrouvé e de deuxième classe, dix ans] d'un diplôme. de 2ème classe, ci 


d'expérience désirent emploi cam- | 
me principal (G 


_ 


Elle a visité 22 ports en Afrique, 


RL i 
à Cevlan, en Australie et dans les 


Le succès d’un étudiant de Ja 


capable T enseigner Île francais 
.Adresser les demandes au sberér 
iaite_én donnant références. M. 


division Saskatoon des chemins de 


institutrice dans 
fer nationaux, vient de subir un 


volés par les bandits à mains armée une maison d’ ie ole, Adresse Ro: 


| 
Noire problème de chemins . hu des GE sacs de malle qui ont été, 
les du Pacifique, OÙ . de’ fer à ta semaine dernière,. 


a 


ave cite nc Le. vol est es- : ñ , . 
se iceident,. En laisant Vins Saskatchewan à Harvard Un bateau de l'Australie accom-| net ri [timé à millions.” L : Saire Gagné, Coderre, -Sask. ou! Ghiartos VanElsiandé, “scercpiré 
pee e ligne en compagnie: | oagne I flotte qui part aujour- |! En 1900 le Curada «ont a papu- |: … ! EL ns St 14-20 1° trésorier: Meyronne, Sask, 
une. coyple d'autres officiers, à - d’hui ‘rendre à Vancouver N en mm : i 
un, passage à niveau muudrior lit | AVilti Alle Rrtaut pour se rendre à Vancouver ation était "de 5,800,000 habitants: TT TR = 
passage i eau un madrier fi Saskatoon — illinnt CN où colle stjournern jusgu'tu à juil “posséait FA milles de: voie fer-, 


dérailler” leur w agonnet attomob:- Dewar, 
le ‘et les occupants furent lancés 4- 
vet violence dans un lossé de dix 


Sask., a obtenu ses dégrés 
uvec grand honneur à l'Université 
de Harv: cd, où il se spécialise dans 


let, . fée représentant : 
Les officiers et les marins bri- milliard, En 
punianes sont au nambee de 5000. 


rer mem 
ue “apital . d'un | If = 


So L La seraine 


viuire ns Gt € - 
pieds. M. dahnson ieut a jamle Îles sciences économiques. M. Al- On leur fait de grandes réceplions jinire tu pays était “de Et mil 
drbite’:bri isée, la cuisse gauche dis- } Jun avait obtenu la bourse. Seul à Wictori a ot Vancouver. fonds. de’ $3,400,000,000 ; 
loquée: et d'atttres blessures né l'agricutlure à MU niversilé de. d 


pour 
la Saskatchewan en 1992, 
LE e 


Une élection. importante ” 


us ne EE me 


es 
aubaines 


Lion n'étaif “que “de. 8,800,000, - Ré- 
tsunié en chiffres: le. pourcentage 
de lPexpaiñsion ferroviaire” ét ait de | 


moindre impor lince, 

#-De'passage À Prince-Aibort, lo 
rév, Pére Pascal, OM, en roule 
pour a France, où il va se retrem- 
Der at ‘sein des douces affections 
de, finille, et des côteaux ensoloil- 
lés de! l'Ardèche, 


"représentait - uñe mise de 
hu popula- 


Les Chinois sont indignés 
Niclorin— Les Chinois de cette | 
ville ont décidé 
juillet, fête du 
jour d’humiliation à la suite de La- 


‘129 pour! cent, celui de la mise de 
ronds de 330 pour. éent et celui de 


# 


de Grou- 
la nomi- 


3 à 0 . 
Edmonton L'élection 


ard aura tieu Je TE juillet; 


d'observer le Ter! ja population de 66-pour cent, En 
Dominion-<convne | 190 ous avions | 411 personnes 


par mille, de rail 1922, 9229 


RTE 


SEA En Ce ou ‘et on © BAS DE ROIM BLEU PALE L HE HO! 
gtiel dommage que a tempé- | NNON LS ae juillet. n CE ‘lotion de MoUveRUs règlements | personnes; en 1990 1e capital” dans | ci | u ra sv ROSE OÙ CACHE-HIDUSES 
ralüre ‘ait forcé les braves gens | 8 ° IDIac er noie Cêté. {immigration qu'ils regardentijes chemins de ler était de $186 , Pt Vous n ‘aimez pas la couleur, ils sont faciles | sde C < - 
xt Albestville, à remettre, at 6 fuite nomnté jéntteur nel alehe UN Leomme une insulte à leur race. -partète el en 1922 -de 4875. es [à leindre avec les teintures Sunset, Une partie en a Ep de, Fanion, Tee 
let {grande , fête, qu’ils prépa- Éttelle v €ret à étre Le tuger ta |. € vèglement qui fes blesse exi- chiffres expliquent motre situñtion de, notre jienèle en achètent quatre on cinq Prix» Ne angles N : #5 5.00. $1.Q0 
nr ienor tt ù D tint force rogpativre aeluelle des p: utis ge ue tu POrSONAE darigine présente. Malgré céla le besoin de” if paires et les leignent de la conteur désirée, Jr tenenenetnnnte, BICRLA. U 
pour honorer Saink-dean-Baptiste! | 1oree à SD: chinoise demeurant au Canada! nouvelles lignes se- fait sentàr dans [ll] . à LES MODEL ES E JVEAUX 
Tout «Brince-Albert sapprétit à peste te Mn SÈ a quel que soil l'âge ou le sexe, se | certaines régions manquant de fa LE ‘ ROURFANTES EN TRICOT DE 80ÎE - L . FR not ve 
accofris Les: propriétaires  djau- Miel Penir is el ‘le anis ue de rapporte aux officiers de limmni- |citités de transport, Comme on le | Couleurs orchidé à teintes et matériaux: des: plus. populaires. Drap 
Los An Re PU ques Ia 1 igh D irie _. is vi k No gration avant le 30 juin pour se voit noire problème lerroviaire P enrs Ori idée,  nêche, rose et gris, de polo, Bolivie, iricotine” et velours... 
sion du: eazoline. et les autres. AA, Giroux, d'Edmonton, \ faire enregistrer, "Elle devra don- Lost pas facile à solutionner, ne rix, À BAÎTE nue. AE 82.78, Prix: ÉRERE ÉTINENETES ENTER TRE <JI00 à . SH. 00 
d'appétite. —— orne ner “à photogr: aphie .au départe- |. th , Te | 
En, shiüent de l'immigration avec ‘un ré- 
: Un cartel américain : ‘de gran- sumé' de son histoire. Des iunen- Un métra, à, Rome , * Gants de 
re ee ee ee de envergure ° des et même la déportation atten- nor ‘ e. ravail poit. omines . 
A “TAXI! L | ‘dent ceux qui ne se conformeront k Rome s : Un cheat sde pet sou r 
à n Chicago—. La Fédération des fer-| pas à .ce règlement, errain, construit Selon les données YANTS DE MECANICIENS £ ' - 
Ge RS ago. La Fédèr jo des ler us due Méfropotain de Paris aéré f ; peau de mulet, -GANTS DE CUIR DE CHEVAL. “Siorey's Bu 
itions pour acheter cinq srandes- Quel sera le candidat du construit à Raine, : Les tramwivs sans doublure, à deux coutures. . * Javard”, à double couture renforcée, : 
L compagnies de ‘grain de. Chicago . Par-\ne suffisent plus à: Arinsporter la La pire anim nrsstéerserarener dorer rneses ic La paire … RITES tee … $1.25 
‘fl qui font, pour plus d'un milliard ti démocrate ? nonulalion qui augmente sans CCE . ! : 
ny daffaires. "Si le marché est con-. SP. Ci TE OSt absolument Imdispensia- L GANTS DE CUIR De CHEVAL. ’ 
le " : nier el ble dans ces conditions de décon- | MITAINES ! 4 » ‘ sn Fanee 
lelu on croit que ‘les. fermiers ans Néw-Vorte— Maintenant que le sostionner Le centrés. D) DE TRAY A poin tous les Boûts : Valeur superbe à enerqnidee si ue 


pour contrôler. la. vente du’ blé, - 


—————— 1: 


k a | rieains ss LOrsahiseront À en 


Nouveau gérant des Crême | 
4 res Coopératives 


Régina— A. P, Melean, ancien 
gérant de la Canadian Pac king Co. 
.de- Winnipeg ét. à Femploi de cette 
“compagnie depuis 29:ans, vient d'è-. 
tre nommé gérant des Crèmeries 
coopératives “de: Ina Saskatchewan, 
On assure qué sous la direction 


| Séeurité absolue 
Service rapide et courtois 


“pes la préférence: à un | 
min La ‘ compatriote. 


:Tél. 2086 
- à BEAUCHAMP. 


HRINCE ALBERT ” SASK, du nouveau ‘gérant les affaives de 
Le te la coopérative. vont préndre un. 

nouvel essor.. Doc ras 

Dee ue à su, . , 54 


parti ropublicain à choisi le prèst: 
dent actuel, M, Coalidge, pour can- 
didat à la présidence des Etns-[ 
nis aux élections, générales de cet 
automne, et Île: &énéral  Davves, 
comme candidat à a vice- présiden- 
ce, l'intérêt se porte sur le ‘choix 
qui sorà fait par le parti démocra- 
te à sa. convention générale, 

‘Il est toujours fortement anes: 


tion dti gouvérneur Smith, de New. 


York, 4 On dit que Hearst et ses 
journaux appuieront Ix:-candidatn- 
re. du: gouverneur Smith. Ce se- 
rail .une réconviliation, car Smith 


et Hej rst\ étaient deux admersaires 


depuis 148, Se # 


Los travaux dos Chémin ‘de 
soûtcrfain - commehceront - Vraisem- 
blablement dans-trois mois, ? 


nement 14 


JLES NOUVELLES | 
EN QUELQUES LIGNES 


MINNIPEG Ta à La Ville dé Winoi- fi 


peg'vient de, célébrer” san est r eme 

demi siècle. “* existéneës 

core que jeune ville." 
rs 


LANCER, Saski Mens Pre. 
Lis, 46.gns..a été brûlé daës 89 gran 
#e: qui.a ‘été, frappéé-par, .da:foudre F4; 


es 


dimanche Faatin, 


‘ 


fer | !) 


Mpées sms 
NEED SP Le pe 
CRE 
1 #4 


‘à très bon “marché Cu te 
CHEMISES DE TRAVAILLEURS, s 09 à * CHEMISES . DE TOILETTE. 


tous les pations ee 


81.50 


eo 


$ 


Es ; …. “NOUS ACHETONS. LES PRODUITS DE LAF FRA ME 
d à h . h ile He Ÿs : né 


{ jié 
RINCE , AR, BE 


LDaagenten a à à 
SRE me 
DER ve En 


